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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE ARVAL- TRAME juillet 2010 

RETOUR SUR LE CONTEXTE DE LA PROCÉDURE DE MODIFICATION DU SECTEUR SAUVEGARDÉ (sous-secteur 

~ 
<C 

d'aménagement de la Montagne Verte) : 

I. Contexte 

La partie Est du centre historique fait l'objet de 
profondes mutations, avec l'avancée de grands 
projets structurants tel que : 

l'ouverture du Marché Couvert permanent, 
l'implantation de la Médiathèque, 
le réaménagement de la Place du 2 

Février, 
le déménagement et la démolition du 

commissariat de police, 
l'extension du gymnase. 

- Médiathèque 
La nouvelle médiathèque d'une surface de 5000 
m2 sera un outil culturel majeur et un vaste com­
plexe multimédia, doté des techniques les plus 
performantes, pour les Colmariens et habitants 
des communes environnantes. Le secteur sera 
profondément remanié par l'aboutissement de ce 
projet et la requalification complète des abords 
de la future Médiathèque. 

- Place du 2 Février 
La réhabilitation de l'Hôpital, aux façades ins­
crites à l'inventaire supplémentaire des 
Monuments Historiques, transformée en 
Médiathèque pose les prémices de la requalifica­
tion de l'espace public. 
Le réaménagement de la Place du 2 Février 
conséquence de l'installation de la Médiathèque 
vient confirmer son rôle d'espace public au coeur 
de la Ville. 

- Parking de la Montagne Verte 
Côté Est de la future Médiathèque, le transfert du 
commissariat de police anciennement situé rue 
du Chasseur et désormais installé rue de la 
Cavalerie, induit une nécessaire requalification 
du secteur. Un projet de parking souterrain est à 
l'étude sur ce site. La présence du parking sou­
terrain de la Place du 2 Février justifie la faisabi­
lité technique du projet. 

- Marché Couvert 
La Ville est propriétaire des Halles sises rue des 
Ecoles, à l'architecture remarquable dont la fonc­
tion première de Marché Couvert a été conser­
vée. Un marché permanent y a été inauguré le 

18 septembre 2010 qui a pour but de dynamiser 
le Centre Ville, de mettre à disposition des com­
merçants une structure aux normes tout en valo­
risant le patrimoine architectural et de participer 
à l'économie locale. 

- Gymnase de la Montagne Verte 
Au centre de ces différents aménagements, s'im­
pose une réflexion sur la réhabilitation du gym­
nase de la Montagne Verte. S'il n'est pas envisa­
geable de démolir cette infrastructure primor­
diale tant pour les collèges et lycées à proximité 
que pour les associations sportives colmariennes, 
il convient d'améliorer l'esthétique des façades 
de ce gymnase ainsi que certaines distributions 
intérieures. 

La concrétisation de ces projets « phares » 
pour le Centre Ville de Colmar ne pouvait 
s'obtenir sans une modification des règles 
d'urbanisme relatives à cette partie de la 
Ville et d'une réflexion globale sur le deve­
nir du secteur de la Montagne Verte. 

II. Aspects réglementaires 

Plan de Sauvegarde et de Mise en Valeur 

Le Secteur Sauvegardé a été approuvé conjoin­
tement le 13 février 2002 par le Ministère de 
l'Equipement des Transports et du Logement 
ainsi que le Ministère de la Culture et de la 
Communication. Ce Plan de Sauvegarde et de 
Mise en Valeur est composé d'un règlement et 
d'un plan définissant des règles d'architecture, 
d'urbanisme, et d'aménagement de nature à 
assurer la conservation, la restauration et la mise 
en valeur de l'ensemble urbain. 

Les projets qui ont été décrits, ci-avant, appar­
tiennent tous au Secteur Sauvegardé et plus par­
ticulièrement à un sous-secteur d'aménage­
ment dit de la Montagne Verte faisant l'objet 
de mesures conservatoires (légende 10). 

Ce sous-secteur doit faire l'objet d'un plan 
d'aménagement d'ensemble pour la concréti­
sation des projets décrits et nécessite une 

modification, conformément aux disposi­
tions du Code de l'Urbanisme. 

Procédure - Rappel 

La modification d'un plan de sauvegarde et de 
mise en valeur est effectuée, à la demande ou 
après consultation du Conseil Municipal ou de 
l'organe délibérant de l'établissement public de 
coopération intercommunale compétent, après 
avis de la commission locale du Secteur 
Sauvegardé et enquête publique organisée dans 
les conditions prévues par l'article R.313-11. Elle 
est approuvée dans les formes définies par l'arti­
cle R.313-13 c'est-à-dire par Monsieur le Préfet 
de Département, en cas d'avis favorable du 
Conseil Municipal. 

Procédure de modification 

Par délibération en date du 28 janvier 2008, le 
Conseil Municipal a saisi Monsieur le Préfet du 
Haut-Rhin afin d'engager la modification du sec­
teur sauvegardé. 

La Commission Locale du Secteur Sauvegardé a 
été constituée en date du 8 janvier 2009 par 
arrêté préfectoral. 

Les études ont été menées par le cabinet 
d'études ARVAL - TRAME 

Dates des réunions de la COLOSS : 
6 février 2009 : présentation des enjeux 
13 mai 2009 : étude du diagnostic 
14 janvier 2010: Choix du schéma d'amé­

nagement 
24 septembre 2010 : présentation du rap­

port de présentation, règlement et cartogra­
phie soumis à enquête publique. 

Enquête publique 

L'enquête publique se tiendra du mercredi 6 
octobre 2010 au 9 novembre 2010 inclus. 
Le Commissaire Enquêteur en charge de ladite 
enquête publique est Monsieur Jean-Marie 
FELTZ. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE 

, 
1 - CONTEXTE GEOGRAPHIQUE 
Capitale du centre Alsace, localisée à proximité de l'Allemagne et de la Suisse, Colmar se situe 
entre Strasbourg et Mulhouse, entre Vosges et Forêt Noire, au sud-ouest de la plaine d'Alsace. 
Colmar est la préfecture du Haut-Rhin et constitue un pôle attractif à l'échelle du département et 
de la région. La ville regroupée avec 8 communes limitrophes forment la Communauté 
d'Agglomération de Colmar comptant près de 95 000 habitants. Le grand Pays de Colmar rassem­
ble 8 structures intercommunales pour un total de 93 communes représentant près de 200 000 
habitants ; la moitié de ce territoire est couvert par le Parc Naturel Régional des Ballons des 
Vosges. La position frontalière de l'agglomération colmarienne a engendré la création d'un 
Eurodistrict permettant de nouer un partenariat pour bâtir un espace ouvert et solidaire de part 
et d'autre du Rhin. 

Le territoire communal s'étend sur 6 653 ha dont 1100 ha de bois, 394 ha de vignes et 1 171 ha 
de sols et surfaces bâties. A l'est de la ville, les forêts et les prairies rhénanes s'étendent jusqu'aux 
zones maraîchères. A l'ouest, c'est la vigne qui vient grapiller les flancs de la commune, à l'orée 
des vallées vosgiennes. L'agglomération s'ouvre très vite sur des espaces agricoles et naturels de 
qualité concourrant avec le patrimoine architectural de Colmar à former l'un des premiers centres 
touristiques d'Alsace. La ville de Colmar détient 1 535 ha de foncier lui permettant de maîtriser et 
de mener des projets sur son territoire. 

Ce territoire s'étend du nord au sud sur une dizaine de km et sur 4 km d'est en ouest. La partie prin­
cipalement urbanisée se situe dans la poche sud. La géomorphologie des lieux explique l'or­
ganisation principalement en lanières de la ville, suivant l'axe nord-sud de la plaine 
d'Alsace : rivière Ill, autoroute A35, RD83 prolongée par la RD422, la Lauch, voie ferrée Strasbourg­
Bâle, qui forment autant de points à franchir dans la trame urbaine. La RD415 constitue le seul vér~ 
table axe est-ouest majeur à l'échelle de la ville ; il correspond au débouché du massif vosgien vers 
la plaine et offre un accès vers le sud du fond de la vallée du Rhin . 

Le centre historique de la ville s'est développé à l'écart de la zone inondable de la plaine de 1'111 
tout en restant contenu dans ses remparts successifs du XIIIè au XIXè siècle. La Lauch a consti­
tué une limite naturelle sur sa frange est tandis que la voie ferrée a contraint le développement 
du centre vers l'ouest. Le coeur historique actuel de la ville couvre une superficie d'environ 50 
hectares dont 36,5 ha correspondent au secteur sauvegardé instauré en 2002, soit 2,4% de la 
surface urbanisée de l'ensemble de la ville (1520 ha). Le coeur historique adopte une forme 
relativement concentrique et occupe une position centrale à l'échelle de l'ensemble des 
quartiers récemment urbanisés de Colmar. Le secteur sud/sud-est de la ville reste le moins den­
sément bâti à ce jour. 

Le secteur d'aménagement de la Montagne Verte occupe la frange est du coeur historique 
pour une emprise globale représentant environ 100/o du périmètre du Secteur 
Sauvegardé. Il n'est traversé par aucun des axes structurants de la ville. Néanmoins, il est bordé 
par le système de rocade autour du centre historique (rue Schwendi, rue de l'Est) et se trouve à 
moins de 200 mètres du boulevard d'Alsace (RD422) qui constitue une liaison forte dans les 
déplacements nord-sud à l'échelle de l'agglomération. 

Principaux aspects mis en évidence : 
- Une organisation urbaine principalement articulée autour d'une logique de lanières nord-sud 
suivant la plaine d'Alsace. 
- Un coeur historique situé au centre du périmètre aggloméré de la ville. 
- Le secteur de la Montagne Verte représente 7% de l'emprise globale du coeur historique (enten-
du comme couvrant le périmètre du Secteur Sauvegardé et ses abords). Il est au contact direct 
des quartiers les moins denses de la ville, mais appelés à connaître des évolutions futures. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE 

2 - LES GRANDS AXES DE DEVELOPPEMENT 
• LE PROJET DE DÉVELOPPEMENT DÉFINI AU P.L.U. 

Le Projet d'Aménagement et de Développement Durable (P.A.D.D.) 
établi au moment de l'élaboration du Plan Local d'Urbanisme (P.L.U.) 
de la Ville de Colmar approwé en 2007, définit les grandes orien­
tations relatives au développement de la ville à l'horizon 
2020. 

- Concernant l'habitat, les besoins recensés visent à fixer les jeunes 
ménages, à élargir l'offre en logements spacieux, à poursuivre le renou­
vellement urbain et la réhabilitation des logements anciens ou vacants 
notamment dans le centre ville où malgré la réalisation d'une Opération 
Programmée d'Amélioration de l'Habitat la vacance tend à augmenter, à 
ouvri r à l'urbanisation quelques nouvelles zones, à poursuivre la mise en 
valeur du patrimoine, à continuer à limiter la surdensification des îlots. Les 
principales orientations proposées visent à : réaliser des constructions 
destinées à favoriser le maintien des ménages avec enfants dans 
la Ville, favoriser le remplissage des vides de la trame urbaine en parti­
culier dans les quartiers sud qui se sont principalement développés au gré 
des opportunités foncières, créer de nouveaux quartiers principale­
ment localisés au sud et à l'est de la ville, à porter une attention 
particulière sur les volumes et l'ordonnancement du bâti sur le 
pourtour du secteur sauvegardé. 

- Concernant l'économie et les équipements, ont été recensés 
les besoins de d_iversifier le tissu économique, de restructurer les friches et 
les secteurs sous-exploités, de maintenir les services publics garants de l'at­
tractivité administrative de la ville, de préserver les espaces suffisants pour 
les productions agricoles, de poursuivre la politique en matière de grands 
équipements structurants (sports, culture, etc.) tout en satisfaisant la 
demande en équipements de quartiers, d'améliorer l'image de marque de 
la capitale des vins d'l\lsace. Les orientations proposées reposent sur le 
maintien de la vitalité commerciale à l'échelle de la ville notam­
ment en favorisant l'installation de commerces et de setvices en 
centre ville, sur la délimitation de trois sites principaux à vocation 
économique (aérodrome, biopôle, zone de 1111 au nord de l'A35), sur 
l'amélioration de l'offre en équipements structurants déjà nom­
breux sur la ville, au regard de l'augmentation de la population et de 
l'évolution de l'offre d'emplois. 

- Concernant les transports et les déplacements, les besoins 
identifient l'amélioration du stationnement en périphérie immédiate du 
centre ville, la création d'une ou plusieurs liaisons est-ouest au sud de la 
ville, la limitation du t ransit par la ville. Les orientations proposées misent 
sur une amélioration des conditions de desserte et de transit dans le pro­
longement du plan de circulation entré en vigueur en 2002. Il est notam­
ment prévu d'améliorer les conditions de circulation sur la périphérie de 
la ville en particulier par la réalisation d'une nouvelle liaison est-ouest 
entre les axes de t ransit, d'améliorer les accès au centre historique, 
de diversifier les modes de déplacements en renforçant le maillage 
des pistes cyclables et des cheminements piétons et en opti­
misant l'offre en stationnement aux portes de la ville. 

- Concernant le cadre de vie et les espaces naturels, les 
besoins recensés mettent en évidence la protection de la biodiversité, 
des espaces boisés et des ressources agricoles et viticoles, le maintien et 
le prolongement des coulées vertes, l'augmentation de la présence de 
la nature en ville. 
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Il est donc proposé des orientations visant à permettre aux habitants et aux 
visiteurs de bénéficier d'un maillage satisfaisant en espaces verts et de 
détente par la réalisation de nouveaux parcs urbains, la protection des 
pénétrantes naturelles dans les nouveaux quartiers, la protection des jardins 
familiaux, la création d'espaces verts. En outre, les parties du territoire 
communal présentant un intérêt écologique ou paysager sont soustraites de 
toute pression d'aménagement. 

• LES ORIENTATION DU P.S.M.V. 

Le rapport de présentation du Plan de Sauvegarde et de Mise en Valeur 
contient quelques orientations d'aménagement relatives au sous­
secteur de la Montagne Verte. Elles privilégient la réalisation d'un 
équipement public dans l'ancien hôpital, la création d'un parc de station-
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Extrait du P.S.M.V. de la Ville de Colmar - source : ville de Colmar 

nement important, voire d'un bassin de retenue facil itant l'écoulement pro­
gressif des eaux de pluie. Elles posent ensuite la question du maintien ou 
non de la halle des sports et de la salle de gymnastique. 

Elles préconisent enfin le maintien et l'extension des espaces verts 
existants sur la périphérie du terrain, le principe d'axes de compo­
sitions orthogonaux qui reprennent la direction de l'ancien hôpital et du 
rempart sensiblement parallèle, la volonté de privilégier des accès qui 
s'inscrivent dans la structure des rues voisines ( l'un prolongeant la 
rue des Vignerons, l'autre la rue de !'Abattoir, un troisième accès rejoignant 
la rue du Chasseur et la rue de la Cigogne), la mise en valeur de vues 
sur le clocher de la cathédrale Saint Martin en particulier depuis l'axe 
déboucha.nt sur la rue de !'Abattoir. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE 

3 - CONTEXTE SOCIO-ECONOMIQUE 
Evolution de la population municipale 

• POPULATION ET LOGEMENT 
64771 6SIJ6 
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Selon l'INSEE, en 2006 Colmar compte 65 713 habitants contre 65 136 en 1999. Le nombre d'habitants aug­
mente légèrement sur la période récente, à un rythme moins rapide que sur les deux périodes antérieures 
(1982-1990 et 1990-1999). La population du Secteur Sauvegardé est d'environ 3 200 habitants, soit moins de 
5% de celle de l'ensemble de la ville. C'est le mouvement naturel qui permet à la population de croître pufsque 
depuis 30 ans, la ville souffre d'un déficit migratoire pouvant s'expliquer par une offre en logements pas tou­
jours adaptée aux besoins. On note, en effet, une très forte mobilité interne des Colmariens. La ville arrive à 
attirer de jeunes adultes (25-29 ans) et de jeunes actifs (30-39 ans) avec des enfants en bas-âge, mais qui 
tendent à s'installer dans les communes périphériques au bout de quelques années contribuant ainsi au déficit 
migratoire par le départ de familles avec enfants. Ainsi, la tranche d'âge 15-29 ans représente environ 22% de 
la population de Colmar, pourcentage supérieur à la moyenne départementale (19% en moyenne). Au con­
traire, la tranche des 40-50 ans est de 2,6 points inférieurs à la moyenne départementale. 
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La structure par âge de la population indique une tendance au vieillissement. Alors que les moins de 40 ans 
représentaient 61,5% des habitants en 1982, leur part est réduite à 56% en 1999. La part des classes d'âges 
40-59 ans et 60 ans et plus a gagné 3 points entre 1982 et 1999. L'indice de vieillissement (rapport entre les 
60 et plus et les 0-19 ans) est passé de 0,60 en 1982 à 0,82 en 1999. 

Le nombre de logements augmente plus rapidement que la population indiquant un desserrement des 
ménages passant de 2,86 personnes en moyenne en 1975 à 2,26 personnes en 1999. Sur le périmètre du 
Secteur Sauvegardé, le nombre moyen d'occupants par ménage est proche de 2,1. Le secteur de la 
Montagne Verte compte seulement 7 logements (îlots résiduels le long de la rue de l'Est et la maison du 
Chasseur en tant que logement communal), soit 2 logements à l'hectare, moins de 5 habitants à l 'hectare con­
tre une moyenne de 115 habitants à l'hectare sur la totalité du périmètre du Secteur Sauvegardé. 

Le parc de logements se caractérise d'une part par une augmentation sensible du nombre de logements vacants 
représentant 6,7% du parc en 1999. Le taux de vacance dans le périmètre du Secteur Sauvegardé est 
supérieur à 10%. Les résultats de !'Opération Programmée d'Amélioration de l'Habitat mise en oeuvre ces 
dernières années sur le Secteur Sauvegardé montrent que la vacance reste significative. Plusieurs expl ications 
peuvent être avancées : utilisation d'une partie des étages des immeubles par les commerces (réserves), prob­
lème d'accès depuis la rue, difficulté de gestion de co-propriété, inadaptation de l'offre de logements envisagés 
aux besoins (locatif souvent proposé alors qu'il est déjà nombreux sur la ville), etc. 
D'autre part, l'offre locative est très importante sur la ville : près de 2 logements sur 3 sont dans ce cas. 
La plupart du temps, il s'agit de logements dans des immeubles collectifs (79% des résidences principales en 
1999) dont 1/3 correspond à du logement locatif social. Près de 3 logements sur 4 de la ville de Colmar ont 
une surface comprise entre 40 m2 et 100 m2 correspondant le plus souvent à une offre locative en immeuble 
collectif. Il existe donc un déficit en offre de logements en accession à la propriété qui permettrait notamment 
de maintenir sur place les ménages constitués en famille avec enfants cherchant à accéder à la propriété. Cette 
offre serait d'autant plus appréciée qu'elle se situerait plus particulièrement à proximité des lieux attractifs de 
Colmar plus qu'en périphérie où une offre similaire peut être trouvée dans les communes voisines. Aussi, il peut 
être constaté que le développement urbain s'effectue principalement par la construction ou la réhabilitation de 
logements dans des immeubles collectifs. 

Principaux aspects mis en évidence : 
- Colmar est une ville qui attire de jeunes ménages, mais n'arrive pas à les maintenir sur place une fois leur 
cellule familiale constituée, ce qui se traduit par une croissance faible de la population. 
- L'offre en logements reste peu diversifiée, et se caractérise par l'importance des logements collectifs, le plus 
souvent en location. 
- Le secteur de la Montagne Verte, malgré une emprise relativement importante au coeur de la ville, a une 
offre en logements insignifiante, mais peut présenter une opportunité de valorisation d'une partie du foncier 
à des fins d'habitat, en tenant compte cependant d'une vacance importante des logements situés dans le 
Secteur Sauvegardé. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE juillet 2010 

3 - CONTEXTE SOCIO-ECONOMIQUE 
• POPULATION ACTIVE ET EMPLOI 

Selon les chiffres de l'INSEE de 1999, la population active de Colmar s'élève à 31 186 actifs, représentant 
un taux d'activité de 58,6%. Celui-ci tend à croître puisque le nombre d'actif entre 1990 et 1999 a aug­
menté de 3,2% alors que l'évolution démographique est de 0,3%, ce qui conforte le fait que la ville 
accueille principalement des personnes en âge de travailler. En 1999, Colmar comptait 11,2% de chômage. 
Ce taux a nettement baissé et est passé en 2006 à 8%, soit un peu moins que la moyenne nationale (8,6%) 
mais plus que la moyenne régionale (7,7%). Le secteur tertiaire est le plus pourvoyeur d'emplois 
avec 77,3 0/o de l'offre d'emploi sur Colmar et est en progression (évolution entre 90 et 99 de 9%). 
La forte présence de services administratifs, le commerce et le tourisme contribuent à ces emplois. A l'in­
verse, l'industrie enregistre une évolution négative (-16,3%) constituant encore 16,5% de l'offre totale. 
Cette tendance risque d'être difficile à supporter puisqu'on observe une forte représentativité des ouvriers 
(32,1 %) parmi les Colmariens. 

Plus de la moitié de la population correspond aux catégories socio-professionelles des ouvriers et des 
employés. Les professions intermédiaires représentent une part significative de la population en lien avec 
la présence administrative (enseignement, préfecture, hôpital, armée, etc.). 

La ville de Colmar regroupe l'essentiel des zones d'activités économiques de l'agglomération avec près de 
400 ha (y compris l'aérodrome). Les surfaces les plus importantes se situent au nord de la ville où sont 
accueillis plus de 130 établissements et 5500 salariés. Plus près du centre se trouvent également des zones 
plus spécialisées (Biopôle, zone du port du canal, secteur de formation de la Ville, pôle européen d'affaires 
sur le site de la Caserne Rapp perpétuant la démarche de reconversion des friches militaires). Le centre 
ville élargi représente un autre pôle d'emploi essentiel à l'échelle de l'agglomération au regard de la forte 
concentration des différents établissements publics (hôpitaux, équipements d'enseignement, services pré­
fectoraux, conseil général, chambres consulaires, etc.) principalement implantés sur la frange ouest du 
coeur historique. Dans le périmètre du coeur historique restent implantés le tribunal d'instance, la cour 
d'assise et quelques établissements scolaires dont le lycée Bartholdi. 

La ville dispose d'une densité importante de commerces de plus de 300 m2 : 1 196 m2 pour 1 000 habitants 
alors que la moyenne nationale est de 775 m2 pour 1 000 habitants. Colmar concentre ainsi l'essentiel de 
l'activité commerciale du bassin de vie aussi bien au centre ville que dans les grandes surfaces 
commerciales périphériques. En effet, le centre ville capte près de 20% des dépenses commerciales de sa 
zone d'influence et l'essentiel des dépenses touristiques. Le commerce est principalement développé dans la 
partie nord-ouest du coeur historique (rue des Clefs, autour de la cathédrale, Grande Rue). Il s'agit principale­
ment de commerces d'équipement de la personne, de la maison et des services divers (restauration, activités 
libérales, services financiers et immobiliers). 

L'offre d'emplois est importante sur la commune ( environ 40 000) permettant d'avoir un taux 
d'emploi proche de 1,3. Hors artisanat et administration, le nombre d'établissements est de 2 700 à 
Colmar offrant un peu plus de 18 000 emplois, ce qui veut dire que les services administratifs et l'artisanat 
offrent 55% des emplois. Un peu moins de la moitié de ces emplois est occupée par la population active 
résidente, le reste étant en grande partie occupé par des actifs habitants l'agglomération. La part des 
Colmariens allant travailler à l'extérieur de l'agglomération augmente, principalement vers le département 
voisin, l'Allemagne et la Suisse. 

Le secteur de la Montagne Verte n'abrite aujourd'hui aucun emploi, à l'exception de ceux liés au 
gardiennage et à l'entretien du complexe sportif public. La réalisation de la médiathèque sera créa­
teur d'une vingtaine d'emplois, de même que la réouverture du marché couvert qui offrira de nouveaux 
emplois à vocation commerciale en limite sud du périmètre d'étude, dans une partie du Secteur Sauvegardé 
qui, à ce jour, est peu pourvue en emplois. 

Rl:partitlon de la populallon attlve ayant un emploi selon la 
catégorie socioprofessionnelle en 1999 

Principaux aspects mis en évidence : 
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- Le centre ville de Colmar constitue un pôle d'emploi majeur pour l'agglomération. Les emplois sont 
principalement concentrés sur la frange ouest et au nord du périmètre du Secteur Sauvegardé. 
- Le foncier potentiellement disponible du secteur de la Montagne Verte laisse la possibilité de dévelop­
per des activités économiques à ce jour faiblement présentes sur la frange est du coeur historique. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE 

4 - EQUIPEMENTS PUBLICS ET DE LOISIRS 
La ville de Colmar concentre l'essentiel des grands 
équipements publics à l'échelle de l'agglomération. Il 
s'agit dans un premier temps des différents organismes liés à 
son statut de chef-lieu de département : Préfecture, siège du 
Conseil Général du Haut-Rhin, Tribunaux, Chambres con­
sulaires, etc. La plupart d'entre eux sont situés à proximité ou 
dans l'hypercentre, ce qui n'est pas sans conséquence pour 
raccessibilité et le stationnement. Une cité administrative est 
implantée au nord du coeur historique de la ville. 

La ville accueille également des services d'envergure 
régionale : l'hôpital Pasteur (828 lits) situé à l'ouest de la gare 
(le long de la Dll) complété d'un hôpital civil, d'un centre de 
repos et de soins ou encore d'un centre pour personnes 
âgées, l'Institut Universitaire de Technologie et le centre de 
formation associé situé au bord de la Lauch à l'est de l'avenue 
d'Alsace, l'INRA (au sud de la ville), l'aire de la foire exposi­
tion au nord de la ville (à l'entrée de la zone industrielle 
nord). 

Deux unités militaires sont encore présentes sur le territoire 
communal. Elles se trouvent au sud de la zone industrielle nord 
de la ville, le long de la RD83 qui constitue la pénétrante nord 
de la ville. Elles comptent plus de 2500 personnes en 2007. 

L'offre culturelle est également importante avec un 
théatre municipal (25 000 entrées par an), une école nationale 
de musique et de théâtre comptant plus d'une cinquantaine 
d'enseignants pour près de 1 000 élèves, une salle de 
musiques nouvelles "Le Grillen", un espace contemporain d'ex­
positions, 4 bibliothèques ou encore 4 musées, ainsi qu'un 
multiplexe (12 salles) et un cinéma (7 salles). La plupart de 
ces équipements culturels se situent dans le coeur historique 
de la ville ou sur ses franges. 

Les équipements sportifs sont nombreux et répartis 
sur l'ensemble de la ville. Ainsi, la ville compte 3 piscines 
dont un centre aquatique récent (Aqualia) enregistrant plus 
de 180 000 entrées en 2006, et une patinoire (près du stade 
nautique). 18 salles de sports (gymnases) permettent de 
répondre aux activités sportives des scolaires et des associa­
tions, sans toutefois qu'aucune d'entre elles ne puissent 
accueillir plusieurs milliers de spectateurs. Trois centres 
sportifs majeurs se dégagent (regoupant terrains de football, 
de tennis, gymnase) : celui du stade nautique pour la partie 
ouest de la ville, celui du stade vélodrome pour la partie cen­
trale de la ville et le stade municipal de l'orangerie en frange 
est de la ville . 

Les équipements scolaires sont au nombre de 61 pour l'en­
seignement public et 12 pour l'enseignement privé. Là aussi, 
ces établissements sont équitablement répartis sur l'ensemble 
des quartiers de la ville. A noter, une assez forte densité de 
collèges et de lycées au sud du coeur historique de 

Colmar. Enfin pas moins d'une dizaine de structures assurent l'accueil de la 
petite enfance. 

Le secteur de la Montagne Verte abrite la Halle des sports de la 
Montagne Verte. Elle se compose d'une salle de gymnastique et d'un plateau 
sportif couvert en mesure d'accueillir les compétitions de sports collectifs ou 
individuels de salle, ainsi que quelques terrains extérieurs. Sa t ribune offre une 
capacité d'un peu moins de 1000 places. En semaine, cet équipement est 
principalement utilisé par les scolaires des établissements du centre 
ville (collège Victor Hugo, lycée professionnel Saint Jean), le soir et le week­
end par les clubs sportifs, et reçoit quelques manifestations annuelles d'intérêt 
régional, national, voire international (rencontre d'escrime). Deux autres salles 
de sports (Bartholdi et celle rue des Fleurs) se trouvent à moins de 400 mètres 
de la Halle des sports de la Montagne Verte. En outre, le lycée Batholdi est à 
moins de 150 mètres du gymnase du château d'eau. L'aire de jeux extérieure 
est utilisée par les scolaires, mais aussi le week-end par les j eunes du quartier. 

Cet équipement sportif tient une place importante au coeur du 
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périmètre d'étude et dans le fonctionnement de la ville. 
Aujourd'hui, il présente toutefois des caractéristiques insuffisantes en ter­
mes de capacité d'accueil et de niveau techn ique et présente un aspect 
quelque peu obsolète tant d'un point de vue sportif qu'architecturai et 
urbain. 

Principaux aspects mis en évidence : 
- Colmar est un pôle d'équipements majeurs à l'échelle régionale. Le 
niveau d'équipements publics est d'ailleurs très satisfaisant. 
- Une grande partie des équipements cu lturels et des principaux services 
administratifs est concentrée au centre vil le où l'offre d'emplois y est égale­
ment importante, ce qui pose la question des conditions d'accès et de sta­
tionnement pour répondre aux besoins. 
- La ville ou l'agglomération ne compte pas de véritable palais des sports, 
tandis que le complexe sportif de la Montagne Verte assure en partie cette 
fonction. Il est ressenti comme un équipement structurant pour le centre 
vi lle, notamment du fait de sa fréquentation assez forte par les scolaires. 
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5 - INFRA5TRLDURES DE TRAl\lSFDRTS 
La commune de Colmar est traversée par plusieurs voies d'interêt supra­
communal. l'A35 Bâle-Strasbourg, appelée aussi !'Alsacienne, en est la plus 
importante. Cette autoroute est l'une des plus fréquentées en France. Ainsi 
on estime le trafic entre Colmar et Bâle à 40 000 véhicules journalier. C'est 
l'une des rares autoroutes gratuites en France. Passant sur la frange est 
du territoire de Colmar, quatre sorties, dont deux partielles, permettent de 
desservir la ville. 
Pour Colmar, l'A35 constitue clairement l'axe de contournement est 
de la ville, permettant d'alléger le trafic de transit vers le centre. La RD83 
(ancienne RD83) tient un rôle similaire à l'ouest de Colmar. Le projet d'un 
nouveau tronçon routier reliant l'A35 à la RD83 au sud, permettra de con­
stituer une véritable rocade. Depuis ce réseau primaire, l'accès à la ville 
s'effectue prioritairement par la RD415, RD11 et RD417 de la périphérie 

' 
: ,1 

0 83 .,:, "l 

m • 

/ 
/ 

chwl~i 

""'" .. ~ . -, 

Schéma de principe du réseau viaire 
fond : mappy - source : Arval 

Oil 

/. 

, , , , 11,1, • •. 

'1::':: ::::.:~'-"' 
•• h 

lofll l H 

- Cern ~,.., 1.u 
- h -1., ,~,.,.1 

1 ~ ... ~·' 

\,...,..~, m-> tJ 

. -. ...... , ,~ .. .-,. .. ' 
C , _ 

ouest vers le centre ville, par la RD30 et la RD422 au sud, par la RD13 
et la RD415 à l'est, par la RD83 au nord. Au nord-est de la ville, la 
RD30 et la RD422 qui se prolongent jusqu'à l'A35 forment deux 
axes nord/sud entourant le vieux Colmar. Depuis l'échangeur 
est sur l'A35, la RD13 permet de rejoindre le centre ville par la rue de 
la Semm puis la rue de Turenne dans le secteur touristique de la Petite 
Venise. 

La ville a mis en place un plan de circulation permettant d'apaiser le trafic 
autour du centre. Il repose sur deux boucles sens unique (boucle verte : 
sens des aiguilles d'une montre, boucle rouge : sens inverse). Pour 
accéder au secteur de la Montagne Verte, il convient de transiter 
par la boucle verte (rue Schwendi, rue de l'Est) qui n'est pas la plus 
évidente à rejoindre en arrivant de la pénétrante constituée par la rue de 
la Semm. En outre, l'accès au périmètre d'étude depuis l'avenue d'Alsace 
en arrivant du nord oblige à pénétrer dans la ville ancienne. 

La circulation au sein du PSMV est restreinte. Il est néanmoins 
desservi par de multiples rues pratiquement toutes en sens unique. 
Le caractère médiéval des voies est confirmé par leurs tracés 
sinueux et leurs gabarits étroits. L'entrée dans le coeur his­
torique se fait principalement par la rue de Turenne au sud-est, la 
Grand'Rue, la rue des Marchands à l'ouest, la rue des Clefs au nord. 

Aucune rue ne permet de pénétrer directement dans le coeur 
historique sur sa frange est, depuis l'anneau de circulation, si ce 
n'est la rue de la Cigogne prolongée par la rue du Chasseur, accessible 
depuis la rue de l'Est, mais venant butter sur la place Jeanne d'Arc. 
Cet axe constitue la frange nord du secteur d'étude de la Montagne 
Verte. 

Le centre historique est desservi par le réseau de transport collectif 
du sud au nord par la Grand'Rue. Une autre desserte est assurée, su~ 
sa frange ouest, le long de la rue de la République. En revanche, la 
frange est n'est pas desservie. 

L'accès au secteur de la Montagne Verte se fait donc essentielle­
ment en voiture, à vélo ou à pied. Pour l'automobi liste, le secteur 
est principalement perçu comme un lieu fermé où l'on vient se garer 
pour fini r son trajet à pied et repartir par où on est arrivé. La rue de la 
Montagne Verte est également empruntée pour accéder au parking 
souterrain privé de la place du 2 Février, elle constitue également une 
" liaison détournée" entre le sud du coeur historique et la rue de l'Est. 

La valorisation de liaisons douces et d'une desserte par le transport 
collectif pourrait s'inscrire dans une démarche de régulation des flux 
de circulation en automobile vers le coeur historique, répondant ainsi 
à des objectifs de développement durable. 
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Principaux aspects mis 
en évidence : 
- Tout en évitant un flux de 
circulation de passage, 
Colmar et son centre 
restent facilement accessi­
bles par la proximité des 
infrastructures routières. . 
- Le centre de Colmar est 
dél imité par une double 
rocade à sens de circulation 
régulé qui réduit significa­
tivement les encombre­
ments, mais peut rendre 
moins évidentes les liaisons 
entre les secteurs 
périphériques et le coeur 
historique. 

Le secteur de la 
Montagne Verte semble 
plutôt constituer une sortie 
du coeur historique qu'une 
entrée d'autant qu'aucune 
traversée ne permet une 
liaison est-ouest ( en partic­
ulier avec le pôle universi­
taire) et que son réseau de 
voie interne n'est pas struc­
turé. 

fond : photo aérienne - source : Arval .._ ________ __J 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE 

6 - COMMERCES, SERVICES ET STATIONNEMENT 
Le centre ville de Colmar se compose d'une structure bien développée de 
commerces et des services. Il s'agit principalement de commerces de 
détail (alimentaires, d'équipement de la personne ou de la maison, de restau­
ration, de produits touristiques) et tout un ensemble de services divers (ban­
caires, assurances, immobiliers, médicaux, etc.) complétés de professions 
libérales (notaires, avocats, architectes, etc.). Cette offre de commerces et de 
services s'est développée principalement au nord-ouest du coeur historique 
de la ville (autour de la cathédrale, le long de la rue des Clefs et des rues 
adjacentes, le long de la rue des Marchands) ainsi que le long de la Grand'Rue 
dans le sens sud-nord et autour de !Avenue de la République. 

Depuis plusieurs dizaines d'années, il n'y a pas eu de mutations 
notables de cette répartition de la structure commerciale du centre 
ville, si ce n'est une augmentation des activités de services et un recul des 
commerces de bouche. Les analyses faites au moment de l'élaboration du 
Secteur Sauvegardé restent donc valables, et notamment le fait que le 
cente ville reste encore le lieu d'attractions commerciales et de 
services le plus prisé. Son rayonnement s'étend à l'échelle régionale, et 
nationale au regard de ses activités touristiques et de grandes manifesta­
tions annuelles (marché de Noël par exemple). 

A l'est du coeur historique de la ville, la densité de l'emprise commerciale 
diminue et laisse place à une majorité de logements. Seul le secteur sud, 
autour de la rue de Turenne et du quartier de la petite Venise propose 
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quelques commerces et services. La localisation du futur marché permanent 
sur le site du marché couvert va étendre la dynamique commerciale au sud 
du Secteur Sauvergardé jusqu'en limite du secteur de la Montagne Verte. 

L'offre en stationnement accompagne sensiblement la répartition des 
emprises commerciales. Aussi, elle est particulièrement importante 
pour une ville de cette taille puisque environ 4 000 places sont 
situées dans le périmètre compris autour des anneaux de circulation per­
mettant le trafic apaisé autour du centre. 70% de ces places se trou­
vent dans la partie ouest du coeur historique, on trouve notamment 
deux parkings souterrains payants (Rapp, mairie) offrant 1 300 places et 
environ 1 100 places gratuites autour de la rue de la Cavalerie ( en limite 
nord du centre). Dans la partie est du centre, l'offre repose essentiellement 
sur des parcs de plus petites dimensions, avec un ensemble de 500 places 
gratuites, formé par le parking Saint Josse et celui de la Montagne Verte. 
Cette offre globale a augmenté ces dernières années avec le double­
ment de la capacité du parking Rapp et l'aménagement du parking Lacarre 
au nord de la mairie alors que la structure commerciale, de services et les 
équipements publics présents dans le centre vi lle élargi n'ont pas connu de 
développement significatif. Les besoins exprimés en places de station­
nement peuvent s'expliquer par l'extension périurbaine autour de 
Colmar faisant que les actifs travaillant au centre habitent de plus en plus 
fréçiuemment en j?ériphérie de la ville vers laquelle ils viennent en voiture. 
Près de la moitié de l'emprise du secteur de la Montagne Verte est 
occupée par du stationnement en surface. 

juillet 2010 

Ces 375 places (gratuites pour 75%) sont utilisées par les personnes 
venant travailler dans le centre, venant à la salle des sports ou encore par 
les habitants du Secteur Sauvegardé. Le projet de médiathèque dans 
l'Ancien Hôpital et l'aménagement du marché couvert (notamment pour le 
stationnement des véhicules des commerçants) impliquent des besoins en 
stationnement dans cette partie du centre ville. L'aménagement du parking 
Saint Josse pourrait répondre au moins en partie à ces besoins, ainsi que 
toutes évolutions des tissus urbains en périphérie de la frange est du 
périmètre du secteur sauvegardé. 

Principaux aspects mis en évidence : 
- Le centre historique de Colmar se caractérise par sa bonne vitalité commer­
ciale, renforcée par une offre de services importante, principalement située dans 
sa partie ouest. 
- L'offre en stationnement est élevée à proximité des lieux attractifs du centre 
ville. 
- Le secteur de la Montagne Verte offre la plus grande capacité de stationnement 
en site unique sur le périmètre du Secteur Sauvegardé posant la question d'une 
éventuelle compensation en cas de réduction (au regard notamment des besoins 
nouveaux induits par les projets envisagés, en particulier le Marché Couvert), en 
gardant cependant à l'esprit que plus l'offre en stationnement est importante, 
plus les demandes à satisfaire augmentent puisque les automobilistes ne sont 
pas incités à envisager le recours à un autre de transport. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE juillet 2010 

7 - ATTRAIT TOURISTIQUE ET CHEMINEMENTS 
La ville de Colmar est un haut lieu touristique d'Alsace. Son attrait 
repose sur son patrimoine historique remarquablement préservé en ce 
qui concerne l'architecture du Vieux Colmar, mais aussi du fait de son 
statut de capitale des vins d'Alsace. En outre, elle se trouve aux portes 
du Parc Naturel Régional des Ballons d'Alsace. 

L'affluence des visiteurs est accrue lors du "Festival du jazz", du "Festival 
du film" et lors des opérations "Noël à Colmar" et la "Fête des bateliers". 
Colmar compte 3143 lits intra muros formant un important potentiel 
d'accueil. Ses 29 hôtels confirment son caractère touristique. 

Le centre ancien de la ville concentre les principaux monuM 
ments historiques ainsi que la plupart des musées. Le musée 
Unterlinden compte près de 200 000 visiteurs par an. Un schéma direc­
teur lumineux met en valeur les monuments à partir d'éclairages origi­
naux. En revanche, aucun lieu n'est véritablement dédié aux vins 
d'Alsace, si ce n'est par le biais des commerces de produits locaux. 
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La partie sud-est du coeur historique se compose de trois quar­
tiers remarquables pour leur caractère et leur préservation. Il s'agit 
de la "Petite Venise" située aux abords de la rivière Lauch dans la par­
tie sud-est du centre ville, le quartier des Tanneurs constitué de mai­
sons à colombages, et le quartier de la Poissonnerie jonction des deux 
précédents quartiers. 

Le centre ville de Colmar propose une zone piétonne de 5,1 km permet­
tant de flâner dans la ville historique. Un circuit touristique pédestre 
est d'ailleurs proposé au travers de ce coeur historique. Celui-ci 
transite par le sud du secteur de la Montagne Verte, au débouché 
du passage par la porte ouverte dans l'enceinte du Xème siècle vers le 
marché couvert et le quai de la Poissonnerie. L'effet de surprise en pas­
sant cette porte constitue une particularité du circuit. Le promeneur 
arrive alors dans un espace beaucoup plus ouvert que la trame de la ville 
ancienne. La vue sur le marché couvert, le rempart du XIIIème siècle et 
le front bâti du quai de la Poissonnerie mérite d'être valorisée. 
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Colmar possède, par ailleurs, plus de 60 km de pistes cyclables 
dont 40 km aménagés ces dernières années. La mise en place du plan de 
circulation a permis des aménagements supplémentaires pour les cycles 
dans le centre ville. Ces pistes cyclables offrent des liaisons vers qua­
tre secteurs constituant des lieux de promenade intéressants à 
l'extérieur de la ville : le vignoble, les bords de 1'111 jusqu'à la forêt commu­
nale au nord, la forêt communale au sud, et les communes du Parc Naturel 
Régional des Ballons d'Alsace. Dans la ville, le parcours "L'architecture à 
vélo" propose de découvrir des bâtiments modernes et contemporains. 

Il peut toutefois être constaté que les maillages ne sont pas tou­
jours optimisés au sein du périmètre urbanisé, en particulier 
sur la frange est de la ville. Ainsi, le long de la Lauch, en amont et 
en aval du centre ville, une piste cyclable de loisirs existe sans trouver 
de continuité bien identifiée au centre ville. D'ailleurs, le secteur de la 
Montagne Verte n'est traversé par aucun cheminement piéton ou cycla­
ble structurant à l'échelle de la ville. 

Principaux aspects mis en éviM 
dence: 
- Le centre ancien de Colmar contribue 
largement à l'attrait touristique de la 
ville. La richesse de son architecture 
est particulièrement bien valorisée. En 
revanche, le potentiel patrimonial du 
secteur de la Montagne Verte néces­
site d'être optimisé dans cette valorisa­
tion architecturale du coeur historique. 

- Le thème de l'eau ne semble que par­
tiellement mis en valeur à l'échelle de 
la ville, notamment dans le quartier de 
la "Petite Venise" et vers l'université. 

- Il est constaté des ruptures dans les 
circuits piétons et cyclables, en partic­
ulier pour celles longeant la rivière de 
la Lauch. Le secteur de la Montagne 
Verte joue dans cette perspective un 
enjeu central, en pouvant prolonger la 
promenade de la Petite Venise 
jusqu'au pôle universitaire et au-delà 
jusqu'à la confluence avec 1'111. 

- La mise en place d'une continuité de 
la trame verte et bleue à l'échelle de la 
ville est en mesure de répondre aux 
enjeux environnementaux de continu­
ités des espaces naturels et des 
milieux humides tels que préconisées 
par la traduction à venir dans le code 
de l'urbanisme du Grenelle de 
l'Environnement. 

Plan des dleminements cydables et sites intéressants en petipherie de la ville -
sourœ : Ville de Colmar 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - APPROCHE FONCTIONNELLE 

8 - TRAME URBAINE ET ESPACES PUBLICS 
La trame urbaine de la Ville de Colmar repose sur 3 entités prin­
cipales aux caractéristiques assez distinctes : 

- La ville ancienne qui constitue le coeur historique de Colmar (périmètre du 
Secteur Sauvegardé et sa frange nord (rue du Nord, rue Saint Eloi) est com­
posée d'une trame urbaine dense autour d'un maillage viaire fonnant un capi~ 
laire tortueux, avec une architecture présentant un grand intérêt patrimonial. 
Les espaces publics sont nombreux, mais souvern de dimensions restreintes. 
La trame végétale est peu développee tandis que la présence de l'eau est assez 
significative. Les tissus de faubourgs s'étendent au XIXème siècle, essentielle­
ment à partir de la frange nord de la ville ancienne. Ils correspondent à des 
cités ouvrières (petites maisons accolées le long des voies existantes). La den­
sité du bâti reste importante. La "nature" reste en dehors de la ville. 

- La fin du XIXème siècle est marquée par la construction des casernes au 
nord et à l'ouest de la ville. La première moitié du XXème siècle correspond à 
l'apparition des cités jardins de la ville de Colmar situées au sud-ouest et au 
nord-est du centre ville. Dans la première couronne au sud, se développe une 
trame de constructions bourgeoises. La densité du bâti est moins importante, 
et apparaît dans la ville une trame verte composée de jardins privés ou publics, 
et d'alignements d'arbres le long des grandes artères aménagées. 

- De la seconde moitié du XX:ème siècle à aujourd'hui, la trame urbaine 
s'épaissit par le biais des grandes opérations d'aménagement (grands ensem­
bles, lotissements municipaux, rénovation urbaine autour de la gare et en 
fran~e nord de la ville ancienne). Les nouveaux quartiers sont principalement 
situes à l'ouest de la ville. 

Plus récemment, l'urbanisation a progressé au sud vers le quartier des 
Maraîchers. Dans le même temps, la trame urbaine s'est étirée au nord avec le 
développement des zones d'activités économiques. Les opérations qui ont engen­
dré ces quartiers récents n'ont pas toujours fait l'ob~et de traitements des espaces 
publics et d'accompagnement paysager similaires a ce qui a pu être réalisé dans 
la ville du XIXème et de la premiere moitié du XXème siècle. 

Dès lors, aujourd'hui la densité du bâti est particulièrement visible sur 
le périmètre de la ville ancienne, et dans une moindre mesure sur 
quelques quartiers périphériques. La trame verte au sein du périmètre 
urbanisé de la ville est située sur toute sa frange est, du sud du 
quartier des Maraîchers au nord du quartier Ostheim avec cependant une 
coupure au niveau du secteur Saint Josse jusqu'au faubourg de Neuf-Brisach 
où le minéral est dominant. Cette trame verte est confortée par la Lauch 
qui traverse cet espace en venant jusqu'au contact de la ville ancienne, con­
stituant une coulée "verte et bleue" très intéressante en termes de paysage. 
Elle mérite d'être renforcée sur toute la frange est du secteur de la Montagne 
Verte afin de redonner une continuité à l'échelle de la ville. Depuis 1992, la 
ville est lauréate du prix national du fleurissement. 

Sur le Secteur Sauvegardé, l'ambiance minérale domine largement. 
Il existe un réseau de places publiques le plus souvent de petites 
dimensions, plutôt situées dans la partie ouest et sur la Grand'Rue. 
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Elles accompagnent les monuments de Colmar (l'ancien couvent, la 
Collégiale Saint Martin, le Koïfhus, l'Ancien Hôpital Royal). La Place du 
Marché aux Fruits et la Place de !'Ancienne Douane marquent le centre 
à la fois symbolique et historique de la ville. 

La présence du végét!!I est assez minime au centre de Colmar. 
Quelques touches disparates accompagnent les places. Un alignement 
d'arbres souligne l'emplacement des remparts sud correspondant aussi 
à la limite du Secteur Sauvegardé. Il est renforcé par le Champ de Mars 
et les squares adjacents formant une avancée de la trame verte vers la 
ville ancienne depuis le quartier des Maraîchers. A l'endroit où le canal 
des moulins réapparait et rejoint la Lauch, on aperçoit une trame végé­
tale dominante, correspondant au sud du secteur de la Montagne Verte. 

Principaux aspects mis en évidence : 
- Le centre historique de Colmar se caractérise par son ambiance 
minérale largement dominante. 
- Le secteur de la Montagne Verte présente une trame verte et bleue qui 
pourrait être plus valorisée (démarche s'inscrivant dans l'Agenda 21 voté 
le 6 avril 2009), alors même qu'elle crée une continuité naturelle à 
l'échelle de la ville ( des Maraîchers à la confluence de la Lauch et de 1'111). 
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Espaces publics et édifices repères dans le centre ville Fond : photo aérienne - Source : Arval 
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8 - TRAME URBAINE ET ESPACES PUBLICS 

L'eau et la végétation dans le secteur sau­
vegardé 
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L'eau en contact direct des constructions: la petite 
Venise 

Les parcs au contact du secteur sauvegardé, 
héritage du XIXème siècle 

Parc Bartholdi, Bld. Général Leclerc 

Champs de Mars 
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Les aménagements contemporains et espaces 
naturels en périphérie du centre ville 

La Lauch, secteur sud de Colmar 
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II. PORTRAIT URBAIN DU 
SITE D'ETUDE 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1 - DONNEES GENERALES 
D~NALYSE 

1.1 PERIMETRE DE L'ETUDE ET 
ELEMENTS ASSOCIES 

LEGENDE 

- - - - Périmètre d'étude du sous­
secteur de la Montagne Verte 

- - - - - - - Sites d'études complémentaires 
pris en compte dans la réflexion 
sur le sous secteur de la Montagne 
Verte à l'échelle du projet 

- - - - - Sites d'études complémentaires 
importants dans la réflexion non 
inclus à l'échelle du projet 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Le périmètre de l'étude se situe sur la frange est du 
périmètre du Secteur Sauvegardé de Colmar. Il couvre 
une superficie de 3,5 hectares située à l'articulation 
entre le secteur touristique de la Petite Venise, le sec­
teur de commerces de détail (Grand'Rue, Rue des 
Clefs), la partie nord du vieux Colmar ayant connu un 
renouvellement récent de la trame bâtie avec création 
de logements, et l'amorce de la périphérie est de la 
ville (quartier St Josse puis campus universitaire). 

- Le Marché Couvert - faisant l'objet d'un projet de 
redéploiement de stand commercial -, la Place du Deux 
Février - jouxtant au nord-ouest le périmètre d'étude -
et le site privé de la Blanchisserie - offrant un intérêt à 
l'échelle du centre -, méritent d'être associés à la 
réflexion d'ensemble. 

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1.2 ELEMENTS IDENTITAIRES 
ET REMARQUABLES 1 

PATRIMOINE ARCHITECTURAL REMAR­
QUABLE 

RAPPORT EAU/BATI 
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La maison du Chasseur aux caractéristiques architecturales 1 
typiques alsaciennes (pan de bois, toiture à bâtière avec cour­
sive à encorbellement), à valoriser 

Le rempart du XIIIème siècle formant une barrière physique à 
l'échelle du secteur d'étude, est un élément remarquable et 
exemplaire dans la ville 

- l -

juillet 2010 

Le pignon nord de l'ancien hôpital à l'architecture classique 
appareillée avec du grès des Vosges 
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La maison du Guetteur offrant un potentiel de valo- n,a 
risation patrimoniale et touristique Ilia 



AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1.3 PROPRIETES FONCIERES 

- - -

LEGENDE 

Propriété privée de la ville 

Espace public 

Périmètre du sous-secteur d'amé­
nagement de la Montagne Verte 

Principaux aspects mis en évidence: 

- A l'exception de la bande de maisons de ville don­
nant sur la rue de l'Est, l'ensemble de terrains qui 
constituent le périmètre de l'étude et les sites complé­
mentaires appartient à la ville de Colmar, donnant 
ainsi une lisibilité importante sur leur possibilité 
d'aménagement et permettant aussi une éventuelle 
valorisation foncière. 

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1.4 RESEAUX 
LEGENDE 

Adduction d'eau 

Réseau de gaz 

Réseaux électriques 

Réseaux d'assainissement (et sens d'écou­
lement) 

Réseau de chauffage urbain 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Le périmètre d'étude est faiblement traversé par les 
réseaux. En effet, une canalisation d'adduction d'eau 
potable longe la rue de la Montagne Verte et la rue du 
Chasseur desservant ainsi les différentes constructions 
du périmètre d'étude. 

- Une canalisation d'assainissement traverse la partie 
sud du périmètre d'étude depuis la rue des Tanneurs 
jusqu'à la Lauch à l'endroit de son passage sous la rue 
de l'Est. La Lauch et le canal des Moulins constituent 
des exutoires naturels pour les eaux de ruissellement. 
Des bassins de retenue ont été prévus pour réguler la 
quantité d'eau rejetée dans les cours d'eau. Le bassin 
de retenue ainsi envisagé sur le secteur de la 
Montagne Verte ne paraît plus nécessaire aujourd'hui. 

- Un feeder moyenne pression gaz suit la rue du 
Chasseur jusqu'au gymnase où un poste de détente 
privé est installé. Le quartier est ainsi alimenté en gaz. 
En outre, un réseau de chauffage urbain dessert la 
frange ouest du secteur. 

- Le réseau électrique est souterrain. Le secteur de la 
Montagne Verte accueille un poste public de transfor­
mation de l'énergie électrique pour une desserte du 
quartier. Il est situé au nord du square longeant la rue 
de la Montagne Verte. Il est alimenté par le réseau 
moyenne tension arrivant de la rue de !'Abattoir. 

- Il convient de signaler que le caractère ouvert de la 
trame urbaine qui compose le périmètre d'étude est 
favorable à l'exploitation des énergies renouvelables 
dans le fonctionnement des constructions existantes 
ou futures (notamment au regard de l'exposition 
solaire), pouvant conduire à donner une plus grande 
dimension environnementale au projet d'aménage­
ment à définir. 

Source : ARVAL 
éch. 1/1500 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1.5 POLARITES 
(analyse des équipements à 
l'échelle du site) 

LEGENDE 

Commerces en RDC 

-.- .. 
._ ... ._ Equipements cultuels 
~ -

Equipements scolaires 

Equipements culturels et touris­
tiques 

Equipements sportifs 

Projets en cours 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Actuellement sur le site, la priorité est donnée aux 
équipements et au stationnement. 
- A noter la proximité des commerces en dehors du 
périmètre d'étude; néanmoins le manque de visibilité 
les rend peu accessibles. 
- Le projet d'aménagement du Marché Couvert va ren­
forcer l'offre commerciale au sud du secteur d'étude. 
- Le gymnase est un équipement fortement fréquenté 
par les scolaires (établissement du centre historique) 
mais aussi par des clubs sportifs de la ville impliquant 
des compétitions jusqu'au niveau national. 

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1.6 POINTS SUR LES PROJETS 
EN COURS 

LE MARCHE PERMANENT 
La Halle du Marché Couvert, inaugurée le 18 septem­
bre 2010, a permis à Colmar d'accueillir une vingtaine 
de professionnels de l'alimentaire privilégiant ainsi des 
produits locaux et de qualité. 

Situé sur les bords de la Lauch, le marché rénové 
représente une étape du circuit touristique de la ville 
pour son intérêt architectural et historique. 

LA MEDIATHEQUE 
La ville souhaite implanter une médiathèque à la place 
de l'ancien hôpital. L'implantation d'une tour de verre 
sur la façade Est assure un nouvel accès à l'édifice. Le 
projet prévoit notamment la réalisation de plusieurs 
auditoriums (le plus grand est de 154 places), des 
espaces petites enfances, enfances, adolescents et 
adultes, des salles d'expositions temporaires, des 
espaces de réunions et de travail en groupe ... L'Avant 
Projet Détaillé a été validé en septembre 2007. 
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Aménagement du Marché Couvert 
Source : Mairie de Colmar 
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Projet provisoire de la réalisation de la future médiathèque, façade est 
Source : Mairie de Colmar 
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Principaux aspects mis en évidence : 

- L'aménagement du Marché Couvert représente un 
atout pour le secteur ; pour que ce site commercial 
fonctionne, son lien avec le reste de la ville ( desserte, 
accès piétons depuis les espaces périphériques et la 
vieille ville) est essentiel. 
- Il peut également être envisagé de renforcer la vie 
du quartier de la Montagne Verte en redéployant 
quelques logements, commerces et/ou bureaux. 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Le programme de "médiathèque" est à confirmer 
dans son contenu et son organisation actuelle, la valo­
risation culturelle du secteur est intéressante. 

- Un tel programme demande des espaces publics suf­
fisamment dimensionnés. 

- L'accès principal sur la façade est est à confirmer au 
regard du traitement global de l'espace libéré par la 
démolition des bâtiments de l'ancien commissariat de 
police. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

1.6 POINTS SUR LES PROJETS 
EN COURS 

LA PLACE DU DEUX FEVRIER 
Fermée par la façade inscrite à l'inventaire supplé­
mentaire des Monuments Historiques de la future 
médiathèque, la requalification de la place est en 
cours d'étude par les services techniques de la mairie 
en collaboration avec !'Architecte des Bâtiments de 
France. Sa recomposition peut contribuer à l'attractiv­
ité du secteur et mériterait de mieux jouer le rôle de 
trait d'union avec le coeur de ville . 

LE COMMISSARIAT DE POLICE 
Les bâtiments du commissariat de police ont été 
démolis en 2009, libérant un vaste espace devant 
l'hôpital et modifiant de façon importante la perception 
de la rue du Chasseur. L'espace forme aujourd'hui une 
béance. 

LE GYMNASE DE LA MONTAGNE VERTE 
Cet ensemble sportif construit en 1973 (grande salle) 
et 1979 (salle de gymnastique) est l'un des plus utilisés de 
la ville tant par les clubs sportifs que pour les scolaires. 
Il nécessite toutefois aujourd"hui des adaptations 
diverses: 
- programmatives, pour répondre à l'augmentation des 
besoins, des nombres de spectateurs et de nouveaux 
locaux (vestiaires, sanitaires ... ). 
- techniques, en particulier pour isoler le bâtiment qui 
présente des insuffisances thermiques fortes. 
- architecturales et urbaines, pour améliorer l'intégra­
tion du bâtiment dans le contexte du secteur his­
torique. 

LE PARKING SAINT JOSSE 
Le parking Saint Josse en bordure du secteur sauveg­
ardé est concerné par une réflexion de réaménagement. 
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Localisation des projets d'études en cours autour du 
périmètre d'intervention 
Source: Mairie de Colmar 

juillet 2010 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Le statut de la Place du Deux Février, sas d'entrée 
pour le sous-secteur de la Montagne Verte est à définir. 
- Espace semi-privatif, cette place pourrait cont raster 
dans son t raitement minéral et son usage (possible 
jardin de lecture) avec les espaces publics de l'entrée 
de la future médiathèque. 

Principaux aspects mis en évidence: 

- Modification importante du paysage urbain de la rue 
du Chasseur du fait de la démolition des bâtiments du 
commisariat. 

Principaux aspects mis en évidence: 

- Le gymnase de la Montagne Verte nécessite des 
transformations importantes ayant pour but en parti­
culier de mieux intégrer cet équipement au secteur de 
la Montagne Verte. 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Le parking St Josse pourrait être aménagé en par­
king silos et constituerait une alternative à une possi­
ble réduction du nombre de places de stationnement 
sur le sous-secteur de la Montagne Verte. A cette 
réflexion, d'autres sites pourraient être associés (site 
de la Blanchisserie). 
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AM ENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2- APPROCHE DYNAMIQUE 

2.1 ACCROCHES A LA VILLE 

A VILLE ANCIENNE 

Al • • 
- liens logiques évidents, naturel avec la ville 
ancienne et le secteur sauvegardé ; foisonne­
ment d'accroches depuis la rue de la 
Montagne Verte mais dont la hiérarchisation et 
la qualification restent à conforter 

A2a -.~=cz:~ 
- lien à la Petite Venise : intérêt paysager, 
architectural, environnemental et touristique 
A2b 
- lien vers l'université 

B FAUBOURG/PERIPHERIE .. .. 
B - liens moins évidents aux faubourgs 

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.1 ACCROCHES A LA VILLE 

Principaux aspects mis en évidence : 

Ala - la rue du Chasseur vers la Place Jeanne d'Arc 
Le gabarit et le caractère fermé de cet axe par le front 
bâti typique du vieux Colmar, le chevet de l'Eglise St 
Matthieu et le pignon nord de l'ancien hôpital en font 
l'accroche la plus aboutie vers le vieux centre depuis 
le périmètre d'étude. Cela est d'autant plus intéressant 
que cette voie conduit directement sur la rue des 
Clefs, l'une des artères les plus commerçantes de la 
ville. 

Ale - La rue des Tanneurs 
Le caractère plus ouvert de cette rue au contact du 
périmètre d'étude et l'aspect plus contemporain des 
constructions qui la bordent en fait une accroche vers 
le vieux Colmar moins évidente que la rue du 
Chasseur 

Alf - la rue des Vignerons 
Le traitement de la voie ( enrobé, stationnement et le 
flottement donné par l'aire de stationnement devan­
çant un bâtiment d'une hauteur élevée en comparai­
son avec le volume du Marché Couvert) fait que cet 
espace n'est pas ressenti comme appartenant au vieux 
Colmar. Le traitement futur de cette voie en lien avec 
l'aménagement du Marché Couvert jouera un rôle 
important dans son intégration à la vieille ville. 

Alh - accès à la Place du Deux Février depuis la 
Grand'Rue 
La perspective sur l'ancien hôpital est perturbée par 
un haut pignon à l'architecture "d'accompagnement" 
et par les arbres fermant l'espace derrière le portail. 
Le stationnement au premier plan et la clôture don­
nent à l'ensemble l'impression de pénétrer dans un 
espace privé. 

Alh 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.1 ACCROCHES A LA VILLE 

Principaux aspects mis en évidence : 

Ba - L'accès au secteur de la Montagne Verte depuis la 
rue de l'Est 
Actuellement le seul accès direct depuis la périphérie 
au site d'étude, mais offrant un lien peu évident vers 
le bouclage des circulations autour du centre. 
La priorité du traitement urbain est donnée à la voirie 
et à la circulation automobile. Le carrefour est peu lisi­
ble et dangereux pour les piétons (notamment 
manque de visibilité). Le gabarit et l'architecture hété­
rogènes des constructions bordant cet espace public 
marquent une nette séparation avec ce qui caractérise 
le vieux Colmar. 

Be - Accroche ressentie comme une sortie plutôt 
qu'une entrée sur le secteur ( on quitte le coeur histo­
rique) 

A2 - L'entrée au site par le Quai de la Poissonnerie pro­
longe la promenade au fil de l'eau, qui, comme dans 
le reste du secteur sauvegardé, apparaît et disparaît 
derrière et sous les constructions, les ponts et passe­
relles. Cet accès est fortement identifiable. Le rapport 
à l'eau dans l'enceinte du périmètre d'étude est à 
reconsidérer en tenant compte notamment de la por­
tée environnementale de cet élément. 

Bb 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.1 ACCROCHES A LA VILLE 

Principaux aspects mis en évidence: 

- Le secteur de la Montagne Verte reste, dans sa globa­
lité, vécu comme "hors la ville". La barrière physique 
monumentale formée par l'hôpital, les remparts du 
XIIIème siècle doublés de la Lauch, renforcent cette 
impression globale. 

- La faible, voire l'absence d'inscription, du secteur de la 
Montagne Verte dans le paysage du centre ancien de 
Colmar prend sa source dans !'Histoire. L'ancien hôpital a 
été initialement réalisé sur le glacis des premiers rem­
parts. L'espace le précédant, correspondant aujourd'hui à 
la place du 2 Février, a longtèmps été occupé par des bâti­
ments pouvant être perçus comme protégeant la ville des 
activités hospitalières. 

- Les liaisons historiques se font plus en marge de l'édi­
fice tel qu'il est aujourd'hui que dans un lien direct. 
D'ailleurs, le lien le plus court par la place du 2 Février 
n'est pas "vécu" par les habitants ou les promeneurs d'au­
tant plus que la configuration de la place actuelle ne lui 
donne pas un rôle d'espace public majeur du centre ville. 

- En revanche, les liaisons au sud du secteur d'étude (rue 
des Tanneurs, quai de la Poissonnerie) et au nord (rue du 
Chasseur, rue de la Cigogne) reposent sur des accroches 
physiques et visuelles qui l'inscrivent dans la réalité du 
coeur de ville. Au droit de ces accroches, le sentiment 
d'espace évidé, sans rapport avec ce qui précède perturbe 
aujourd'hui la relation entre le secteur de la Montagne 
Verte et le reste de la ville ancienne. 

- Depuis les quartiers périphériques, le secteur de la 
Montagne Verte peut apparaître comme une "porte de 
ville". Celle-ci s'appuie néanmoins sur aucune prégnance 
historique faisant que la liaison depuis la rue de l'Est sem­
ble avoir été aménagée par défaut. Cette impression est 
renforcée par le fait de déboucher sur un vaste parc de 
stationnement peu qualitatif. 

- A noter que l'accès par la Petite rue des Tanneurs, au 
débouché d'une porte autorisant uniquement un passage 
piéton, invite à pénétrer dans le secteur sur un ton plus 
confidentiel. Une sensation analogue peut être ressentie 
par la rue des Chasseurs vers la place Jeanne d'Arc eu 
égard au changement de volumétrie des bâtiments qui 
bordent la voie et du caractère intimiste de la placette 
située au chevet de l'église Saint Matthieu. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.2 PERCEPTIONS DEPUIS 
L'EXTERIEUR 
VERS LE SITE D'ETUDE 

1 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Dans la partie sud, le gymnase est particulièrement 
remarqué dans le paysage. Il constitue un obstacle 
visuel important. Son architecture est en rupture avec 
les constructions qui l'entourent. Il apparaît néan­
moins dans un filtre végétal surlignant le pourtour du 
périmètre d'étude. 
- Il n y pas de grandes échappées visuelles, mais tou­
jours sur une longueur moyenne. 
- Le mur d'enceinte par son linéaire important ferme 
les vues vers l'est de la ville et crée un obstacle phy­
sique renforcé par le cours de la Lauch, les deux élé­
ments ne pouvant être franchis depuis la rue 
Schwendi. Ils offrent cependant un véritable atout 
patrimonial pour le secteur. 
- On ressent le besoin de varier les types de percep­
tions (longue et dégagée, courtes, "fenêtres") et de 
retrouver l'effet de "surprise". 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.2 PERCEPTIONS DEPUIS 
L'EXTERIEUR 
VERS LE SITE D'ETUDE 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Dans la partie nord, à ce jour, le bâtiment de l'ancien 
hôpital est perçu plutôt en vues rapprochées et par­
tielles à travers le bâti qui l'entoure, à l'exception de 
sa toiture qui, compte tenu de la hauteur de l'édifice, 
apparaît dans les vues lointaines. 
- L'effet de surprise est particulièrement intéressant en 
arrivant de la Place Jeanne d'Arc par la rue du 
Chasseur où le pignon nord de l'ancien hôpital s'inscrit 
en biseau par rapport à la rue et à la trame urbaine, 
ce qui le met en valeur. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.3 PERCEPTIONS VERS 
L'INTERIEUR I 
DU SITE D'ETUDE 

Principaux aspects mis en évidence: 

- Depuis l'aire de jeux du gymnase, la trame bâtie 
colorée et harmonieuse du quai de la Poissonnerie 
ferme habilement l'espace et donne une accroche 
riche des caractéristiques du vieux Colmar. 
- Le gymnase ferme la vue sur le tissu bâti le long de 
la rue de l'Est. L'aire de jeux à ses abords immédiats 
crée un espace largement ouvert rendant le gymnase 
très visible. 
- Il n y a pas de perceptions lointaines sur le grand 
paysage, excepté peut-être depuis les derniers étages 
de la future médiathèque. 
- Les plantations à l'extérieur du rempart créent un fil­
tre végétal au front bâti de la rue Schwendi dont le 
lien avec l'architecture typique du vieux Colmar n'est 
pas évident. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

2.3 PERCEPTIO NS VERS 
L'I NTERIEUR 
DU SITE D'ETUDE 4 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Depuis le centre de l'aire de stationnement, l'aligne­
ment d'arbres et la sortie du parking mettent en valeur 
une perspective sur le front bâti récent de la rue de la 
Cigogne sans rapport avec ce qui caractérise le vieux 
Colmar. 
- La vue sur la maison du Chasseur n'est pas valori­
sée. 
- L'édifice de l'ancien hôpital ferme l'horizon à l'arrière­
plan ; le caractère monumental de cette construction 
semble atténué par le bâti qui la précède et le volume 
végétal des arbres du parking. 
- Le mur d'enceinte protégé délimite clairement l'es­
pace vers la trame bâtie résiduelle le long de la rue de 
l'Est (intérêt architectural limité). 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3 - COMPOSANTS URBAINS 

3.1 EPANNELAGE 
HAUTEURS DES CONSTRUCTIONS SUR 
LE SITE ET SES ABORDS 

LEGENDE 

ROC/ R+l 

R+l+Combles 

R+2+Combles 

R+3+Combles 

R+4 et plus 

Principaux aspects mis en évidence : 

- L'épannelage est très hétérogène. 

- Apparaît la nécessité de trouver une cohérence 
générale, un équilibre et un jeu d'intégration. 

- La perception du volume de l'ancien hôpital a été 
renforcée par la démolition du commissariat de police. 

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.2 VOLUMETRIE 
RAPPORT PLEIN/VIDE 

LEGENDE 

- - - - - emprise du site d'étude 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Grands volumes vides manquant d'anima­
tion, absence de rythme au sein de ces 
espaces. 
- Volume du gymnase vécu en intrus au sein 
du grand vide urbain et à proximité du tissu 
ancien . 
- Rapport d'échelles intéressant entre pleins 
et vides. 

Place du 2 
Février 

Lo Lauch 

ancien llôpilb l 
1 
1 

gymnase 

commissoriol 
de police 

d 
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éch. 1/1000 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.2 VOLUMETRIE 
RAPPORT PLEIN/VIDE 

COUPES DE PROFIL SUR LES RUES CEIN­
TURANT LE SECTEUR 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Rapport espace public/espace construit similaire aux 
rapports existants dans le Secteur Sauvegardé (lb, 
2a, 2b, 5). 
- Emprises publiques comprises entre 5 et 12 mètres. 
- Contrainte liée aux altimétries des seuils de la future 
médiathèque, notamment le demi-niveau à gérer au 
pied de la façade arrière. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.2 VOLUMETRIE 
RAPPORT PLEIN/VIDE 

COUPES DE PROFIL SUR LES RUES CEIN­
TURANT LE SECTEUR 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Les espaces publics sont plus généreux et plus plan­
tés que dans le Secteur Sauvegardé. 
- Les emprises publiques autour de la Lauch sont éga­
lement beaucoup plus généreuses que dans le reste 
du secteur sauvegardé. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.3 TRAME VERTE 

LEGENDE 

Espace vert d'accompagnement/ 
pelouse 

Jardin privatif 

Alignements d'arbres tiges 

+ Plantations isolées contenant 
quelques arbres remarquables 

Principaux aspects mis en évidence : 

- La trame verte ne suit pas l'eau . 
- La trame verte est peu structurante et n'aide pas à 
la lisibilité d'ensemble. 
- La trame verte est à enrichir (il n'existe que quelques 
typologies végétales: haies taillées, arbre tige et 
quelques cépées). 
- Compte tenu des espaces libres, la conception des 
grands volumes végétaux est envisageable. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.3 TRAME VERTE 

1 Arbres et arbustes en bordure est du 
secteur de la Montagne Verte 

5 

4 

5 

Espace vert en bordure est du secteur 
de la Montagne Verte 

Traitement végétal autour de La Lauch 

Haie d'ifs sur le parking de la Montagne 
Verte 

Plantations du parking de la Montagne 
Verte 

1 

~,. ~ ·· 
7 ' ' 
' . 

·, 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.4 RECENSEMENT 
DU MOBILIER 

1/Environs du Secteur Sauvegardé 

Calade 

Pierre/béton 

Enrobé 

2/Secteur Sauvegardé 

Grès et porphyre Grès et porphyre 

Granit Grès et porphyre 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.4 RECENSEMENT 
DU MOBILIER 

1/Environs du Secteur Sauvegardé 2/Secteur Sauvegardé 

juillet 2010 

MOBILIER DE PROTECTION 

3/Sous secteur de la Montagne Verte ou 

abords immédiats 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.4 RECENSEMENT 
DU MOBILIER 

1/Environs du Secteur Sauvegardé 2/Secteur Sauvegardé 

juillet 2010 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PORTRAIT URBAIN 

3.4 RECENSEMENT 
DU MOBILIER 

1/Environs du Secteur Sauvegardé 2/Secteur Sauvegardé 

juillet 2010 

ECLAIRAGE/SIGNALETIQUE 

3/Sous secteur de la Montagne Verte ou 

abords immédiats 

Principaux aspects mis en évidence : 

- La palette des matériaux et du mobilier urbain sur le Secteur 
Sauvegardé est de manière générale très cohérente. 
- En périphérie du centre ville, un choix plus contemporain se 
fait sentir avec une logique plus ou moins étudiée selon les par­
ties de faubourgs. 

- Au sein du secteur d'étude, une grande hétérogénéité est 
constatée. Le mobi lier et les matériaux sont vieillissants et par­
fois désuets. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE juillet 2010 

1- EVOLUTION DE LA TRAME URBAINE 

LE SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE DANS L'HISTOIRE : CONTINUITES ET RUPTURES 

L'analyse historique du secteur de la Montagne Verte révèle des pennanences et des ruptures dans l'économie générale de son occupation. 1 

Aujourd'hui encore, l'emprise générale du secteur correspond globalement à celle des terrains du couvent des Franciscains acquis par la Ville de 
Colmar en 1543 pour y aménager deux hôpitaux. 
Bordé à l'ouest par les bâtiments de l'hôpital et par l'église Saint Matthieu, au nord par la rue du Chasseur et la rue d la Cigogne, à l'est et au sud 
est par l'ancien rempart et la Lauch, le site, tel que le présente la gravure de 1630, est alors exclusivement occupé par les vergers de l'ancien cou­
vent. La construction de l'hôpital bourgeois entre 1736 et 17 44 amorce l'évolution du secteur tout en affirmant certaines continu ités. En effet, très 
tôt se met en place une partition du secteur dans laquelle la partie nord est vouée à l'accueil de bâtiments fonct ionnels d'accompagnement, tandis 1 

que la partie sud demeure globalement libre de constructions. 

Un secteur nord, lieu d'accueil de bâtiments «fonctionnels» : 

L'implantation de l'hôpital engendre un nouveau mode d'occupation du nord du secteur, désormais voué à l'accueil de bâtiments d'accompagne­
ment liés au fonctionnement de l'hôpital. Au fil des années, et malgré l'évolution des usages, cette vocation est confirmée par l'implantation suc­
cessive de bâtiments de services auxiliaires, aussi divers que ceux construits à partir de 1875 par les allemands, l'abattoir, mais aussi des maisons 
d'habitation bordant la rue du chasseur et la rue de la Cigogne. 

... Si celte partie du secteur connaît plusieurs renrnnicmcnts depuis la Jin du ]8ème sièdl·, les l'onslantcs suirnnks sont obser\'ablcs: 
- la prrénnilé d'éléments hâtis tels que l'hôpital, la maison du chasscm· et le rempai·t avec la maison du guetteur, 
- l'impl:rntation successiYe de construclions fonclionnellcs et de sc1Tices, doul seuls subsistent aujourd'hui les deux bâtiments du commissariat. 

1869 : œ plm, révèle la densité croccupalion de lrt partie nord du scçleur, aussi bien par des 
constructions I iécs ù l' hôpital que par des maisons dïiabitation alignées sur les rues du chasseur 
et de la Cigogne. 

1894 : l\,cçupatiun allenwll(h: a quelque peu éda in:i le secteur ( rue 
des chasseurs) et s·est accompagnée de la construction d ' un bâtiment 
en face de l'hôpital (ancien comm issariat). 

Déhnt XXème siècle : ce cliché photographique montre la densité 
de bâtiments implnntés clnns ln «cour» de l' hôpital 

~ 
<C 
~ 
-1 
0 u 
w 
C 
w 
-1 
-1 .... 
> 



AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE 

1 - EVOLUTION DE LA TRAME URBAINE 

Un secteur sud historiquement laissé libre et voué à des espaces de jardins potagers, vergers et jardins d'agrément: 

Les différents témoignages historiques confirment la vocation d'espace libre du secteur sud de la Montagne verte, qui tire d'ailleurs son nom de son 
aspect verdoyant offeti par les jardins potagers du couvent des Franciscains, les vergers, jardin d'agrément de l'hôpital .. . 

... , ,, . , , , 1•. , • . 11111·" ·'' ,·• •1i• 1: r1 :,~ .. ·:: .. : ,·o·;h ;.; 

Différents clichés montrant l'aspect verdoyant du secteur lie la Montagne Verte au 1J(',b11t du XXèmc siècle: ln \'ég(',tation s'est consiMrahlernetlt développée, éc rivant 
1111 lil'll paysager fort avec la Lauch. 

Les occupations bâties y sont ponctuelles, voire accidentelles et ont généralement un rôle fonctionnel, en lien ou non avec la Lauch (lavoir). 
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Deux clichfa photographiques datant de années 1950- 1960 
montrant la prl-senœ d'entrepôts implant<'.·s sur la pointe 
sud du src tcur <Ir la l'\'lontagne Vrrte. Leur disparition es t 
ccrlaincmcnl lire ii la constrndion du gymnase al'tucl cl ù 
l':iménagcment du plateau sportif. 

~ un secteur glolrnlcment laissé libre et végétalisé, même si les jardins présentent un aspect 
inégalement entretenu au fil des ans, montrant alternativement l'aspel't ordonnancé d'un 
jardin ù la françaisr il un aspect plus naturd, sauvage. 

CC' clichl' photographi11ue el cc dessin montrent l'ins tallation de lavoirs au honl cle la Lauch, cn 
face de l'actuelle halle. 

juillet 2010 

IH94 : l 'occ11pnt io11 nllemande a quelque peu éclairci le secleur ( rue 

des chasseurs) cl s·esl accompagnée de la construction d'un hfü iment 
en face de l'hôpital (ancien co111 111 issarial). 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE 

1 - EVOLUTION DE LA TRAME URBAINE 

D'après une qravure de Colnu-u datant de l 630 environ. 
(source: SD.l\P) 

'•,1cnt6tère lrancsca ir, 
:. -.~c-.d e 173~) 

Lè9er.cle 

... H'yporh?1:,(: (Lrn-<:mtl' c·t dN 11i- l urie) 

I__ 1 Ln Louet· 

1 typotl ,~se- (La Lauch) 

jnlïlitlS 

jr,rrlin~; wl1iv<'.·s {pota f1cr:; ct.c .. . j 

btili p1 é-;;enl è · C. 30 

1630 

1-.J 

Demi-lune t 
I 

~ / 
\ 

= 

D'après des plans de Colnmr datant de 1 B82 et 1 894. 
(source : SDAP) 

Eg 1i,;c- S3int-Matitiieu l lôpital ci1:il 
{ 17~] (i-l ('44) 

Lo maison du C' 11sse ur 
_,,,...,,/ 

,t _,,.- -·· 

., .. -" ., ... -·· I 

l __ · L;.i Liu.Ji 

_1ardirn cultivés (potng1:r~ etc-. . .) 

- IJ<J l i un: ut L' pr c'.::i<:nl ,.:.:n ?.009 (Ml 1) 

h i'.J ti enc ore., prôx ·nt en 200·:1 

l.i<J fi p1c'.scnl !"JI " f,B Z 

1 882-1 894 

I'! 

t 

D'aprè3 des plan~ de Colma r d,itnnt de 19 1 2, 1 92S M 1953 
{source : SDAP) 

Eolis•3 ~.iint-Matttiieu 

Lé~Jende 

1 Ln L.1u<t1 

1-16,-iit <11 ç iv il 
( 1 ?=18-17•1'1 } 

- b;'il ,_} )(_-(I f( · ::i--l -;ent en 2009 i 'vlHi 

lii'.i 1, uit ù r( · :n'.:::cnt ('fi 1 ~:·1 2 

19 12-1950 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE 

1- EVOLUTION DE LA TRAME 
URBAINE 

Principaux aspects mis en évidence : 

- Globalement, la répartition de l'occupation des sols 
sur le secteur de la Montagne Verte de la seconde moi­
tié du XIXème siècle au début du XXIème siècle ne pré­
sente pas de contraste majeur. 
Ainsi, la partie sud de l'actuel complexe sportif reste un 
espace vide (ancien potager et verger de l'hôpital, 
exception faisant quelques constructions le long de la 
rue des Tanneurs sur la rive gauche du canal avant sa 
confluence avec la Lauch). La partie nord reçoit l'es­
sentiel de la trame bâtie du secteur de la Montagne 
Verte, bâti plus nombreux au XIXème siècle qu'au­
jourd'hui. 
- A noter que cette trame bâtie s'organise plutôt sui­
vant une logique nord/sud, à l'est de l'ancienne rue de 
!'Abattoir alors que les dépendances de l'ancien hôpital 
suivaient une logique est/ouest, perpendiculairement à 
l'édifice. 
- Le gymnase actuel occupe un emplacement qui, his­
toriquement restait vide. 

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 rfil 1 ... 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE 

1 - EVOLUTION DE LA TRAME 
URBAINE 

photo aérienne actuelle 
éch . 1/1500 -~- ... ~· 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE 

1 - EVOLUTION DE LA TRAME URBAINE 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES··· 
' ! 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES 

Principaux aspects mis en évidence : 

Une appréhension cinétique du secteur de la 
Montagne Verte permet de comprendre son insertion 
et sa position par rapport à son contexte urbain et 
paysager. 

Le parcours du périmètre fait ressortir diverses caté­
gories de vues structurantes sur des éléments remar­
quables d'intérêt patrimonial. 

- Nous pouvons définir d'emblée une vue restreinte 
sur un signal urbain évident avec le clocheton de 
l'église St Matthieu émergeant depuis différents points 
de vue depuis le Sud du périmètre (rue de !'Abattoir, 
rue de la Truite, quai de la Poissonnerie) malgré la 
hauteur importante de quelques constructions. 

- Une autre catégorie de cônes de vue fige par le 
Nord-Est et le Sud-Ouest les deux façades de l'ancien 
hôpital : l'un confiné depuis l'ancien portail d'entrée au 
droit de la Grand'Rue, et l'autre depuis la rue de 
!'Abattoir où l'espace libre du parking en permet une 
libre lisibilité malgré la présence des pignons de l'an­
cien commissariat. 

- Une découverte plus singulière au fil de la marche du 
piéton fait défiler des séquences ou des éléments qua­
lifiants. 
Il s'agit depuis les berges de la Lauch de découvrir les 
façades Nord et Ouest de l'ancienne Halle et plus loin 
le quartier de la Petite Venise, ou la confluence de la 
rivière et son canal ; du déploiement en longueur de 
l'ancien rempart du XIIIème siècle s'arrêtant sur la 
maison du guetteur placée en sentinelle ; ou depuis la 
rue de !'Abattoir le tracé de la rivière plus en aval vers 
le lavoir. 
Deux autres vues cadrées peuvent aussi retenir l'at­
tention quand, depuis la rue de l'Est, la composition 
des deux bâtis de l'ancien commissariat place un frag ­
ment de la façade de l'ancien hôpital dans une mise en 
scène singulière - ou qu'au sortir de la poterne au-delà 
de la place de l'ancienne douane, le rempart protège 
et délimite le secteur. .;, .. .. . ,~ ~ : .• ... 

,?}}'/ 
'½'':) . cq .. 9.. . 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - LECTURE PATRIMONIALE juillet 2010 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES 

Les terrains constiluant les jardins de l'hôpital avalent probable­
ment plusieurs vocations : on distingue au Sud -et ouvert SLir 

la lilur.h- un jardin de promenade et plus au Nord de grands 
terrains de culture et/ou plantés d'arbres . 
Un mur courbe (voir ci contre l'extrait cJe la gravure) sépare 
les del1x aménagements. Ce mur rejoint le confluent cfes deux 
cours d'eau et le jardin se t rouve ainsi doublement protc'!gé : 
d'une part grâce à la fortification en avant le long de la Lauch et 
ensuite par ce mur raccordé de plus à la première enceinte mé­
diévale. On retrouve encore quelques trac.es cle cette partition 
dans l'aménagement actuel mais le mur a disparu. 
Aux abords des remparts, les espaces n'entrent pas dans la 
composition des jardins. Actuellement ces wnes à proximité im­
médiate des fortifict1tlons demeurent sans véritable Identité. 

Si les jardins de culture n'ont j amais été bâtis, de 
modestes constructions semblent ovoir empiété 
progressivement sur le jardin de promenade : 
les bords de la Lauch servaient à des lavandiè­
res . 

Le mur de fortifïct1tlon 
au-ddà de la maison du 
guetteur a été tard ive­
ment démoli, ouvrant 
ainsi les terrains sur la 
Lauch jusqu'à la pointe 
extrème du confluent. 

L.i récente implt1ntation 
du gtmm1sc est la prc:­
mière construction â oc­
cuper ces terrains, vier­
ges depuis toujours. 

ANCIENS JARDINS DE !'HOPITAL - TERRAINS DE JEUX 

.,~ ·· "' . l ;,:,:.;, 'n'yf";t \\ . ·· · · '- ·· t' '- Plan de 1842 ... . .. _ . . · t . . ,t,.s· ·: ·r3· .. ,.. . .--=- ·,. , 
. " ';4 • : ,,,. ' . ,.-=-- ·- ·----... : . -&:, 

•JJ/: · · .. ~ · "··l • J -:-/ b · ,,'· ·, - 1 ' l · · La part1·e Sud-t1,1 ' I • ,-. .• / ' I• j, ' jr• { •,. •/ 
r'\' . . / L,~l~,I. 1

Jf .. ' /.· 7 L-1_1: 1
1 

j 'i ;: . ÜUC!.l de l'illlO!!fl 
1 ,• , . • <' 1· ..,.: ,l:j JJ / l u ·-. ·7 1-,t/ 1·ard'n de l'hop;;tal 

• , , • • L....- .,,...&.,, , , .. ~,, , / .:,~ · _ /,J \.:..!o...!-:- 0?'•'/";....;__, "..i::.., ! ·-- ,' ci..,l irw~lil! pi1r 
', ·,J--,/1'fi,il~:x . · , ··.7" -~'l. : 1 11/ {' des constructions 
·;~·' ._/~~41,l'.1,t1,\' · ' {' , / . --:-:' ' .::/ 1SJ,'/Y:,,- ' ( IHO~C!.l D ljUÎ !.Of!l 

.,.~~ . ~·:::_ . · ·.1....j. 1
~· "'!:; · ,. . · . .: ... ~,~,,· .1~, · en lien avec la pre-

~ g ..... : · •.• : I ··.~ .. ·, ., · : .. · ·' . · , !.UKl! de lü rivière 
' "ji ,'\,,. I • \ • '• , " 

·-···: / • 1:. , , . ~- ··,·. • •• : · ·( · -~ la Lauch ( lavandiè-'· ,' i..., ·.· ._, ... •," .... , ...... ~ " " , . .. . 
• J >· ' ~ / ' ~ -{ ~ \ •. _.:,-: ·.' " <,. . . . rl!.,). : ,. """"· ~. ,, .·' ttl· ..... ,,',," .. , .. ., ... " . ' ' 
f '1/, ··, ., . . _._ - . . .. · . ., \, .. 

1
1;. _. , I · ,~ ,' ., , , , . · . . 

1 
·.,:·· 

! .... ,. • I'.' l , ' . • i ,,,.;./ . ·. / ... . ,., 1) 1 .,, I / · · 
~ ,.J ! , . / ' • ;/,(,~ 1 l' i I , t'· ! , .. 1 

\ 

,,.~ , 
~ -· 

' }/ ~ · ) •' 
; ..... . ' . 
~ ~ 

Les abords de la I aurh inves­
tle:s p,31 les lavandie,es 

1 J I M.--·~· 
1 es terrains de çulture sont fer· 
mé:s de11lè1c le mut de fo1t1h­
cation qui êJssure une protection 
contJ c le vol. 

. .• W-~' '{'~t. . 
. , I' ~ 

((!, •• - • ) ...... 
1. • .. 

> Terrains autrefois largement plantés et cultivés, les anciens jardins de l'hôpital apparaissent aujourd'hui comme des espaces de jeux traités de façon exclusivement minéral; 
seule une zone «résiduelle» de pelouse subsite le long de la Lauch à l'endroit où le mur de fortification a été démoli. C'est un espace sans lien d'usage réel avec la rivière, 
> Le canal qui séparait les terrains de culture de l'hôpital de son enclos fermier a complétement disparu, 
> L'ancienne composition du jardin de promenade de l'hôpital n'existe plus, 
> Le nouveau jardin aménagé en square de jeux d'enfants et situé le long de la rue de la Montagne verte n'a aucun lien mémoriel véritable par rapport à l'histoire du site, 
> Un seul édifice, le gymnase et la salle de gymnastique, d'un gabarit imposant, a été implanté sur ce site historiquement vierge de toute construction, 
> La relation d'usage et de vécu avec la Lauch reste très largement inexistante et continue de jouer un rôle de «fossé», attenante à une fortification à l'aspect de ruine. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE juillet 20 10 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES HOPITAL MILITAIRE - ENTREES 

Le secteur de la Montagne Verte appartient dès le Xll èïne 
sl,:=,cle Xlilém<:: a de:; frê:re:5 1 1ansc.sca1ns. 
,,· î:'fl J 2W1, il.~' ,~qr,H1d,.r,~·11I le,1r cno'o.i; L':J ,.rl11i:,',Jfl! .';.• /crrrJm 

j/.(Wl/J 'iill!r' œmp.;,.rf!,~ i.(•; P.t19lo.l-Jèrr-ml dr1m· !P.ur prop,~ir!/H toi'II 
l'esp..~œ oû se trouve actu~Nement le jard/n de l'n,~o/t..=i,~ a'Ô· 
twé du côt<f dè l'eau par l'anoen mur d·encr:lnte e>.'i'stanr en· 
l'OlL' JO)'üUrd'lJul L'I v,'~iiJ..'j__, di..puf.ç· /J ( LJ!..' S d t WC'l/d.• 1>, (L'.:inciètl 
hor.1,tl di-! Colrn,1r, D H FIE-!Lirent, 1<n<J). 

L'èd lflc(: constr u t de: 1/3~ à l/'Î'I prè:~~nte ainsi deux f.1çad(:s 
J 'c11ln\! : 
• CFJIE--i QlJ','rë-mt a ijour(l'hui ;i l'Ol P-'-.i sur l~i rlr.1rn dtJ ? h~vrier 

- celle situëe sur le petit côté Nord du b.~timent. 

Dès son Ofigine, l'hàpital semble Étre confronté à un paradoxe : un st)•le et une cornpositio'î 
architecturah.:: qui Invite à la cornposlt,o') de cour ou,,e:r t<:: af1n d(! nK:tt,c en vale:u , ses facades 
rrt,iis ,Jus!.· Urtt! inscri p~in I d ,:11s un u >r 1lexte YE0!--1frlplri4uc~ d urh,1in 1)iJr li lUl1i..! r (forl ifitr1liùrt~) 
rJlli rm::>cltiit llnE--! (lrr.hitl:!c::hirH (1U i r.oilt-inlll:! d·P-vQql1?.r lël (, limite;, _ 

En bo·dure du prernler remp.att, puis du ~ernnd, c'est tout 
nJ turd le:rncnt que le:s fJÇJdcs .imè:rcs des construclio11-s sont 
lo.Jrrn'.:t!s vc.r!-. l'ex lérü.:ur c.Je l,1 v il 'u µt>,Jr si tue· rlU ümlr,iirc 

lf:'5 entrées r rin::iralf:-}; dl, coté c! u coeur dt 1~ cité, ~ ff5t et 
au t·~ord. 

On trouve un avant-corps avec un frontispice sŒlptë et un 
b.-ilcon sur c.hiJCunc d~ cc~ deux (c1ç;,d:..:s, L.:indis (!Lt'~ c.dlc du 
p P.~ il rtM-i Sud E:~I rl,rni-! ~;,mi; ,tvclrl 1-c orps. 
En effet, la façade Sud donnait 5l ff les j,ud in5 de l'hôpital, 
jardins à vocation utllrtalre pul~.qu'1ls assuraient la production 
,,iwtèrc Jux p-2nslonn.:i1rcs. Oc plus, elle se l rouvl! situ.ce d,ms 
l,1 c<nlinui!t': c.Ju prem ier rcm 1.Mrl qu i <!Xisle lou jou r~ :1 t l!l t!fl · 
droit. Fn revanch<:!, dt½ J 630 f:' t comme le montre 1'3 qrcwure 
de Colmar en 1630 (ci-de-ssous à gauche) la cité pré:;ente une 
placette â l'arr ière du chevet amênageant une entrée vers le 
rnuvcnt. 
t '!-\clitk t> du xvm P-mP. siP.rlP. r,rt-i~n tl:! (lo,r dP., disro".•lion, 
typ'ques du style de l'époque maïs av€'{ des nuances et des 
subtrlttés qui révèlent la pers srnnce de trace-.:; ll'sWrlques plus 
JrKicnncs : e:rnpl.:iccrncnt d:::s Clilr~~, sou':.)Jssr.::mr.::nt de la 
f,n,:;--;!IE-! Oui.;sl . 
Oe p'us, 5i le p'an rectëingu1ci ire du nodve' hopital co:res· 
po1d effectrvement au plan type de l'arch tecture classique 
du XViJlè:me, Il s'inscr it à quelque~.; m-Ë:ltc."5 de l'c:T1placerncnt 
Ju ~m.!rrt ·cr rcn1p,1rl qu'il n.:!-.l il uC! pr1r !>tlfl effd Je ,,h<mi<':rt:!,.v, 

et ël été É\.i ifié aver:: te5 r ierres du s~co,ci : « Oo elnp/oYfi ,~ 
œtte rern,1stru.ctfon qui dura de 17}6 à 17-14, une p,=trtie des 
maren'aux p:Ollè,1,mt des fo,tlflè,werns de la V!i'.1e o..-do,·111éë 
p,.Jr 1 ... , Roi L'tl 1673••. 

r~<lr~ cJu XVllli:m:2 sii.'Cll!, rJnbY:..., rs il 1.: cons;ruc-:o, du nou•/i.. 
h,~.;:, Ir. , 
On vnlt hrP.n ~ r~·w~ m;;rq11fP. ;,:;' lt> p;w:;;igP. r. , hlff <:P. lrl Lr111r 

q .. ,ngP. Pnc:.11ltP le :; ··<1rn rl11 r,-,,1vt>n• r,.· .' li'j.i nrlrt> la r \•le>rt> 

> un édifice dont le style et la composition architecturale sont en contradiction formelle avec le site urbain historique, 
> Un édifice dont la nécessaire adaptation offre des subtilités en façades permettant en particulier de préciser le sta­

t ut des entrées principales, situées sur les façades Ouest et Nord uniquement et ce malgré la symétrie requise au style 
classique, 
> Une échelle monumentale qui s'exprime dans le style classique du XVIIéme siècle à travers l'architecture de l'hôpital 

comme elle pouvait s'exprimer avec une autre typologie constructive à t ravers les remparts de la cité médiévale. 

rl,Jrl UJ~I~ lk 1~(\2 l, l·J <!;.tpvf\Jfl 
l r'TipO'.:,ùr ~'- tun~trùlll,;,.,'"' <.Ju r ,_,_ 
1,'C hop:..it. On n.:m;:;rqu,.: corrbil!n 
demeurent pr égrian:es IP.s lrrr rtes 
rlpc; rerrp:;rts c;11r.-e,-,, fc:., c::1"1: c; k lP.c:. 
i'tfll i'C. IPI Il l'\itflr at100 rn11r f)f(1îi'-· 

l'Jf'r la r •;; ll1r!>dtf·:a .:. . 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE juillet 2010 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES HOPITAL MILITAIRE - FACADE EST ~ cc 
Pliln du 18G3, 

/ J • 
i•-- . '! . 

La f.::ç.-:.de 1:st de l'èd1flce1 appa ait Jusqu'au Xl Xéme siècle 
derricrc u11 lllu r l<.1 Y.'.!Pc)rant de l'ènC.lûs de: la (crim: ùc l'llù 
pilr1I. 

f..;i 'rlyldo: Est de 1 ·~ 6pit;il OL \ ' fP. 

c;1 11 l'P.nrlnc; OP l;:i f PrmP. P.t c;ur 

IP.c: ;; hhr1tn11 ::-. r.:.: 1 ~ •:lllf' 
. .. ~. . . .. 

Le bief qui longe le p!ed de la façade a pu servir de rè:~au 
d'è:vacuat,on aux eaux usœ~ d~ lat11nes. 

1 fl sn. 11)._=i<:.se.ïlflnt sur leqtu:'1 e5t c.on5truit le bàtiment donnP. 
un caractère de forteresse à cette façade - contrairement à 
la façade l:st . 

On nP. trou•,'P. p::1s d'E-mtr~<:! !-> ir n-ütP. Hh~valiQn commP. sur lé1 
façadi; Est m-Ris un balcon en surplomb évoquant b'en la li­
m te1 le franchissement Impossible. 

F!-il P.\•041JP. <:P.I P.SfliHF. <·· r1 rr1P.rP.,) sur IEqu2I 11'. NrP. h-! ha lrnn 
: ,,o,:ms /.:1 pre.r,1lère moitié ,tu X!Xéme siè .. -1-e, ve:~ 19.">0, on 
assain/t fa cour L°itrtêre denière le grand oatimen~ en /3 dé­
L""111as:;.111t de l'ap.,'oi{at,on .1g,1coic qui s)1 trou1,alt,' érabk">S, 
yr,m,tp :~, li.lmicr .. ,;· tli~1-r.-1rurL•fl! ... .. . v l!l plus l11ir1 ur1n~ le lt.!Xlt!, 

r:ommP. 'ii IP. vint"! n.-! t rouv<1 il pas (fi-! vP.ri tal:JIP. 'it<'ltl it , on lil : '" 
Pius t,'itd, dem gnmdes constn.1ctions .. .. fureot élevées ,i cet­
te p.'aœ i,1 (L'ai '"1en hopltal de Colmar, D H f !eurent, 1939). 

l 1.;s rnrn,m'P.rmmls <h-! 1;1 l,1c;;HlP., p;1r l',>rljonrt ion sur IP-, rnnin­
dre5 avant-corps qui préexistaient, de pavillon5 dan5 le style 
allemand a encore accentué le ca ·actère ,,brutal,>, ,,fo1tiriè : 
prt::Squ,.:: d<.:! celle ..:: l&v.1Uûn. 

Plt.111 t.li.: t8G2, °°' t lu püSSéJQL du b ,_' do.: '" 
Lat.ch err;>run~.,1r1: CP1€rs Cù 

nr1t l.< (~ r ,;:J ni1•:,-:,-t r..1 cr, ,Nt'1i) 

;:.1 1tn111 r.f' l.=i r,- - :;t11 1ct ron. 

l r:·;. t l ' ,:r<:"' t•:. u~Jqt?~. u~ l.: 11:~. 
Lil' ' :: .. 1 11{'lL''.,'.•<.1ir l.': 1_1_ if•,. :,· 
(J..:11:::..il.Jk::: t..1 u l i; <.. liur1111.:,ni.: r1l 
t.k I t,é ;_, L.'. :::unt é ,·ith.:nt.'.> .. k'.> 
tm; :.:, d1.:s ornvt'.:cs •.:: dus t.\ 'il 

cur1tic:-s d'er.1u:w- un en:.;: .. c;,;ms 
OnUtP. P.SSP.ntl~I. 

> Une façade Est qui marque historiquement une limite, une frontière, dégageant au devant d'elle des espaces de service, principalement bâtis, 
> Un soubassement très haut, de la valeur d'un étage, qui offre une relation particulière au sol d'autant qu'il n'existe pas d'entrées, 

' i 1 1 

, • \r r -. 

> Au pied de cette élévation, un espace de service sous lequel se trouvait probablement une canalisation en llalson avec le bief qui traverse le site et 
longe le jardin de l'hôpital, recréant une sorte de «fossé», 
> Au devant de cette façade, des espaces de. services nécessaires au fonctionnement de l'hôpital : ferme avec granges, étables, stockage de fumiers, 
etc .. 

. ' 

... 

{_J ( hé Jh(l lt)q1(Ï­
pl1lq.~ fü'(l:1 :· ,t, 
~·u ~' f l ' ll (·r µl,111 à 
l.lr · .<. un é<. 1 

,_;_• 

iJ US~cJt - "l.: b..: , 
fi: ;:: ,t probaNc 
rr~- t partie d2 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE juillet 2010 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES PREMIER REMPART DE LA CITE MEDIEVALE ~ 

La cite médlè,,.ale est encle>se derrière un rempart pe1cè por.c­
Luc:1c-.n1.:;,L de: p::,, Le:s qui ~ùnt unl41.tC!rl)..::!1ll S•Lut'.:L'.i, .:iu>: p:.iitHi, 
d ·,in .:,_., clP-S V<)i l-!'.'-; dP. l i;1,,or1 n 1lrn IP.s IP.rriloims, IP.s < ,1 '_-;. 

Une des anciennes portes du p1emler rempart se situa it en 
lx udure du sltt.ë'. do.: la Montagne ve:,te, dans le p olongc:mcnl 
1k! I,> ru~ cJc,; T,Hlfll!u r:-;, voie~ pri 11t.ip,1' .1 èl hi!ilori4ue cJ'iJCL~s i'1 

lë1 o té.. 

P, otégeant les vlllageo's des attaquts barbares, le , empatt 
wn!".\ ilui:: un <.1 llllt::ilu fermé .:i utuur d'un u3ti dcn!it:: de p:::l i l~ 
m Ai!-.,nn., ;1 O'iSt1turP. hoi'> d'où · irg i i.;s!-!nl df:' hë1 t1t'i cl(1r:hP.~. 

La 1111 ite frar ci'1e du rempart ainsi que le peu de pnint de pas­
SJg,.:: lll.:irqucnl Lr~ c.l.:i trl.'.:IHC:nt un es,nc.c lnlbicut cl une 
[>P.nphéri.-! . 

Est-ce le vécu d'un «di:'dans pro·ege faisant face à u,., dehors 
dange,e:u>: ·' si fort ancre: dans la co ·)sùcnc,.:: colle<:t,vc qui a 
111,m1u!'.! d 'un~ ernpn.:i11le t':vicJrnl l: · i 11<..ll°:!Ül>ilC! ? 1~ lcrril.oirt: 
plu:-:ieur!:> 5 ~rlr::,_5 ël[lrès qut:> lël p._::;ix se !:>o·t m5t,;;llée ? 

Ca· l'èvolutJon historique d{lnn-e encore la le{iU fe du rempart 
t.1.-.in~ s;1 Lr,XL'.' ,n.:itê, ièlk: .. . ,n,JiS t'.:g.:i';::m:::n l d.:ins les d,ff Lv L'.'nLS 
'>l r1luts oflt"--1~ ;1 ~,1 d ifli:j lP. ..:p;m1pri,1li11, ,1.1 mu~ rlP.s remr1-
niernents 5ucc,:1 55ifs de ln cite. 

Suite a la con~mJCtion d I nouveau rernp.art qur per­
m;::L :i lr3 c.l LC! de s'.::ig ,.:indir, lr3 pro2rWèrc forLiflc..:iL10'), 
rdc'.!!-J u&! l!fl ,irri ::rt: p l,m, 11 'r1s!.ur,111l p1 us !.OIi rÙ' ,: 
fonctionnel cforil]ine, e,t démolie; 51:"5 mBtériaux 0 ,1 

SIi structure sont réemployés, pa1fo·s abandonnés à 
la v~gl:lJtlon : ma!grë I' asp(:Cl de " tu ne>), l'image 
pt.:ru urë <.1Ujùurd't1ui L'I pu; l(: ~; 11::u-e l,:i S','1 11üOliqu;:: 
rlu rP.mrart... 

Comment la ville a d'all eurs 1nte(lrè la prem•ère 
enceinte ! : CClt.::ilnc:; co·1struclio·)s en ù1H fr31L un 
snuh.--i~~'iEm~ .. 1 rmrl in ilif-! remP.nl pn 11 P.c:I P.llf, cl ';1 .il rP-:'i 

se sont b&ti5 par dess.us to,1t en m,rql1ant par de:: 
a1cades imposantes des passages qui ont rompll 
parut:11c:mo2nt so·) 1mpe-im1~abll1L,~. li.'.! mu d'e:ncc,n:e 
1:.,L rc_½l. l! l 't:11' ! : J!-. prol L'Ll e u r d l-! j,irdi 11. •• 

> Le premier rempart apparaît ici et là comme une résurgence archéologique qui ne devrait sa pérennité qu'à un réemploi bien spécifique au sein d'une cité qui a su évoluer «avec» 
en maintenant le rôle emblématique : soubassements de maisons, clôtures de jardin, supports de végétatlon ... un rôle symbolique de «limite» plus ou moins «brute» qui perdure, .. 
> Le rempart est aujourd'hui scindé en un ensemble de morceaux sur différentes parcelles mais qui, formant un réseau de points t rès clairement identifiables, se lit encore comme une 
limite continue, 
> Le sol pavé en pied de mur met en valeur l'ancienne fortification, mals les joints étanches du trottoir favorisent les remontées capillaires dans la maçonnerie ancienne qui se dégrade, 
Un même aspect du parement (moellons enduit à pierre vue) lui conserve aujourd'hui son unité malgré les démolitions partielles. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE juillet 2010 

2 - EVOLUTION DES PRINCIPAUX EDIFICES 

Le système de fortifications de la seconde enceinte médié­
val e est amélioré au XVIme siècle selon les plans cle l'archi ­
tecte Daniel Specklé(in), architecte de la ville de Strasbourg. 
En effet, « La fortification traditionnelle se révèle incapable 
de résister a la puissance de l'artillede nouvelle et du boulet 
métallique». 
Egalement théoricien, « D Specklé émf un traité, paru en 
1589, proposant sur le tracé des bastions des idées novatri­
ces ou de bon sens qui semblent avoir été reprises par Vau­
ban» ... La gravure de 1620 ci-dessous montre une enceinte 
bastionnée, avec avancées, glacis, fossés, places d'armes, 
représentant le système de défense prévue pour Colmar. 

A1i1si, la reconstruction de l'enceti1te abou!tl simultané­
ment à un 1emodelage global de la v1ïle : desttUction de 
quartiers saillants et lotissement en damier des zones 
nouvellement intégrées. (Extraits de Places Faites de N. 
Faucherre, Ed Rempart, 2000, p li). 
En 1673, Louis XIV ordonna la destruction du rempart 
et les pierres servirent ensui te à élever les fortifications 
de Neuf-Brisach (sur les plans de Vauban) ainsi qu'à 
constru ire divers bâtiments à Colmar. 

la subst1tt1tion d~me fortincation bastionnée ,-:i l'enceinte 1 

médiévale d1me ville existante tinpose une refonte globa· 
le du péninètre prtimfif. (réduction maxtinum des angles 
morts, recherche d'un minimum de courtine). 

• .. , ... , .. 
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SECOND REMPART DE LA CITE MEDIEVALE 

FORTIFICATION DE SPECKLE(IN) XVI-XVIIème siècle 
IŒMAN IEM l·.NTS Sl JCCl~SSll:S 
Si les bastions, demi-lunes, tenaill es, glacis, ... ont 
largement disparus, le site de la Montagne Verte 
témoigne encore de la nouvelle stratégie de dé­
fense cle la ville avec le mur de courtine percé de 
meurtrières, la cannonière, la maison dite «du 
guetteur>>, ainsi que la présence de l'eau comme 
élément d'isolement de territoires. 

Toutefois, la desl ruclion latérale du mur d'en­
ceinte sur le nanc ouest de la maison dite du 
guetteur a pour conséquence d'effacer le rôle de 
jalon de cet édifice, rendant la compréhension de 
son utilité moins évidente. 
De même, l'isolement de la cannonière en fait 
presque un objet insolite. 
En effet, contrairement à l'enceinte traditionnel­
le, qui se traduit par une ligne, le nouveau sys­
tème de défense est spatial : i l s'agit d'un éche­
lonnement en profondeur de différents ouvrages 
maçonnés ou non. 

Enfin, quelques appareillages du mur montrent 
par endroits des reprises récentes ainsi qu'une 
couverture en tuiles mécaniques qui, si elle a 
protégé la maçonnerie des intempéries, travestit 
t rès malheureusement l'ident ité d'une des forte­
resses majeures du bassin rhénan pour en faire 
une vulgaire clôture de parking. 

> Architecte de la ville de Strasbourg et théoricien, Daniel Specklé(in) propose à Colmar des idées novatrices concernant la fortification des villes - idées reprises par Vauban, 
> Le site de la Montagne Verte est un endroit stratégique car les deux systèmes de fortifications co-existent encore et sont en vis-à-vis direct (sans écran bâti interposé), 
> Si la première enceinte médiévale est constituée d'une limite, d'un «trait» dont l'épaisseur est finalement celle du mur maçonné, la seconde fortification, en revanche, 

est «spatiale», composée «en profondeur» et faite de l'articulation savante aussi bien de «vides» que de «pleins», 
> Elle ne peut être comprise que dans la relation des divers ouvrages entre eux : murs, bastions, cannonières, fossés, direction et inclinaison des tracés, etc ... 
> Réduite à un rôle de modeste mur de clôture, la réutilisation du rempart travestit le sens historique quand elle se mont re incapable d'exprimer un lien spatial, par des vues 

choisies, des cheminements choisis, des continuités respectées, exprimant davantage une articulation raisonnée qu'une juxtaposit ion de limites. 
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IV. Enjeux et justifications des orienta­
tions 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - SYNTHESE 

1 - A L'ECHELLE ELARGIE LEGENDE 

SYNTHESE DES ENJEUX: 

A l'échelle de la Ville, et plus particuliè- . 
rement du centre ville élargi, le secteur 
de la Montagne Verte apparaît avant 
tout comme un espace de rupture 
dans la continuité des liaisons 
urbaines et dans l'identification des 
fonctions dominantes des quartiers. 

Pourtant, sa position lui confère un 
rôle primordial à l'articulation 
entre le coeur historique à l'ouest 
et la périphérie est de Colmar appe­
lée à recevoir de nombreux dévelop­
pements urbains (logements, activités, 
université). 

Même si ce secteur n'a historiquement 
jamais été une porte d'entrée dans la 
ville ancienne, il pourrait à l'avenir, 
tenir ce rôle en s'appuyant notamment 
sur la mise en valeur d'une liaison 
forte entre le pôle universitaire et 
le coeur historique qui constitue un 
lieu de vie et d'animation souvent pri­
vilégié par les étudiants. Cela implique 
des aménagements urbains dépassant 
le simple cadre du sous secteur de la 
Montagne Verte, et renvoie notam­
ment à: 

- La question de l'emplacement 
exact de ce trajet privilégié entre le 
pôle universitaire et le coeur histo­
rique, sur une trame viaire actuelle 
ne permettant pas de cheminement 
direct. 

- La gestion de la traversée des 
deux anneaux de circulation pou­
vant constituer des coupures phy­
siques importantes dans les depla­
cements ainsi privilégiés. 

- La présence d'espaces de station­
nement maintenus qui seraient à 
traverser ou à tangenter alors 
même que ce type d'occupation des 
sols ne participe pas toujours plei­
nement à la continuité d'une trame 
urbaine. 

La confirmation sur ce sous secteur 
d'aménagement de la présence d'équi­
pements publics structurants (média­
thèque, complexe sportif) vient 
conforter cette concentration déjà 
significative d'équipements admi­
nistratifs, d'enseignements, sportifs, de 
santé, dans toute la partie sud de 

. 

--G I Pé,im~ue d>.J Secteu~ S3u,~r~ el du ~,irnèue dih.J~ ) 

_.,. 1 Pnnco~>. i>CCti ùU CC•: li"' h·:u,· .. 1l~ (~ntt~.:: f.C\VC) 

Priràp.3u,c p~a de !.L:!l<ln-..cmen1 euloor du a:.:il.rl! \•ÎII~ 

1 Vers les 
, Vosges 
1 

la ville, à l'origine de nombreux dépla­
cements pour y accéder depuis les dif­
férents quartiers de la ville et de l'ag­
glomération. Cela implique aussi 
des enjeux liés à la gestion du sta­
tionnement sur ce secteur qui, déjà 
aujourd'hui, satisfait des besoins multi­
ples (résidants du centre ville, usagers 
du complexe sportif, employés des acti­
vités du centre ville, visiteurs) en 
mesure de s'accroître avec la réalisa­
tion de la médiathèque (stationnement 
des usagers) et avec l'aménagement 
du marché couvert (stationnement des 
commerçants et de la clientèle). Les 
réponses à apporter à ces besoins · 
actuels et futurs, sur le site de la 
Montagne Verte, sont variées aussi 
bien en temps (journée ou plus, demi­
journée, ponctuels) qu'en types d'occu­
pation (résidentiel, véhicules de com­
merçants, employés du centre) condui­
sant à s'interroger sur ce que l'on sou­
haite réellement satisfaire en tout ou 
partie, au regard de ce qui a été mis en 
oeuvre à l'ouest du centre ville. Les 
conditions d'accès comme les 
conditions de stationnement 
pourraient légitimement se limiter 
à des solutions ciblées, qui, par rap­
port à la situation actuelle, permet­
traient : 

- De rendre moins indispensable le 
maintien d'un accès véhicules évi­
dent au périmètre d'étude, depuis 
les anneaux de circulation. 

- De libérer de l'espace en surface 
pour un usage autre que du station­
nement, autorisant une valorisation 
du foncier communal. 

La présence de la Lauch et d'une 
trame verte peu structurée sur le sec­
teur de la Montagne Verte conduit à 
s'interroger sur la continuité à 
retrouver de la trame verte et 
bleue sur toute la partie est de la 
ville, la plus récemment conquise par 
l'urbanisation, en venant tangenter ou 
pénétrer le coeur historique. 
En effet, la trame verte est fortement 
présente par les parcs des construc­
tions bourgeoises et les alignements 
d'arbres des artères du XIXème siècle, 

1 

Ve15 Belfort 

par le maintien d'activités maraîchères et la présence d'une t rame 
urbaine encore peu dense au sud-est de Colmar. Au débouché du sec­
teur touristique de la Petite Venise, la Lauch est peu valorisée alors 
qu'elle mène jusqu'au port et ensuite aux berges de l'III par le canal, 
site de promenade pouvant être favorisé et continuités environne­
mentales dans la trame urbaine à préserver. Cela suppose notam­
ment: 

juillet 2010 

VersA35 
et Strasbourg 

- Une qualification des berges de la Lauch depuis le quai de la 
Poissonnerie vers le port, à partir d'aménagements légers. 

- La reconstitution d'une t rame verte adaptée au secteur de la 
Montagne Verte et pouvant faire référence à !'Histoire du lieu. 

- Le fait de privi légier le recours à des aménagements et à une 
architecture en lien avec la valorisation des énergies renouvela­
bles. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - SYNTHESE 

2 - A L'ECHELLE DU PERIMETRE D'ETUDE 

Eléments déqualifiants : 

L'interruption des activités hospitalières a coupé le lien 
économique qui écrivait la relation entre le grand 
volume bâti de l'hôpital et les espaces libres qui assu­
raient son fonctionnement en accueillant les bâtiments 
de services et les jardins nécessaires à son équilibre. 

De fait, ce vaste espace a perdu sa qualité, ses 
usages, son équilibre. 

Sa double reconversion en espace de stationnement et 
en centre sportif n'a pas su lui redonner une fonction 
et une intégration urbaine qualifiantes, moins pour 
des raisons d'usage que de traitement architectural et 
paysager. 

Plusieurs éléments déqualifiants sont ainsi observables : 

- des traitements de sol hétérogènes et largement 
dévalorisants, en particulier dans le contraste de la 
qualité globale des espaces publics de la ville; 
- un mobilier urbain pauvre et obsolète; 
- des espaces de stockage des déchets (containers) 
implantés en avant des accès, renforçant l'impres­
sion d'espace secondaire, d'arrières de ville; 
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- le gymnase, par son implantation et son volume, 
a validé la perte de lecture de l'intégrité du site : il 
constitue dans son traitement architectural une rup­
ture visuelle violente. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - SYNTHESE 

2 - A L'ECHELLE DU PERIMETRE D'ETUDE ..,~· 
,· .. -.. 

, .. ; , ' /: I ." 

', .. .. 
/ 

Eléments structurants et qualifiants : 

Le secteur de la Montagne Verte, malgré la présence 
d'éléments de dissonance entachant la lisibilité de sa 
qualité «intrinsèque», jouit de la présence d'éléments 
de qualité structurant son territoire et ce aussi bien en 
termes de qualité architecturale, qu'urbaine et paysa­
gère : 

• Un contexte urbain valorisant : 

Le secteur de la Montagne Verte est « tenu » par des 
fronts urbains dont la qualité repose tant sur leur 
homogénéité que sur la qualité des éléments bâtis qui 
les composent : 

- Des fronts bâtis cohérents, de forte valeur patri­
moniale et architecturale (rue de La Montagne 
Verte, Quai de la Poissonnerie, Rue du Chasseur), 
en lien avec le tissu historique de Colmar, 

- Des fronts bâtis cohérents, de bonne qualité archi­
tecturale, constitués d'éléments bâtis plus récents 
(rue Schwendi), avérant le dynamisme de la ville à 
la fin du 19ème siècle et au début du 20ème siècle, 

- Des éléments bâtis «monumentaux>>, telles que les 
façades de l'hôpital et de la halle, attestant d'une 
valeur «publique» du site. 

• Des éléments ponctuels inscrivant une continuité 
paysagère et historique : 

Par ailleurs, malgré les différents écrans qui en 
brouillent la lecture, le secteur est intimement ancré 
dans le territoire du centre ville et dans sa structure 
paysagère : 

- Le secteur offre ici la lecture d'un ensemble de 
remparts, configuration unique dans la ville. 

- La Lauch qui borde le secteur rappelle l'attache­
ment et la dynamique territoriale du lieu, cette 
«Montagne Verte» verdoyante qui trouve sa conti­
nuité aussi bien dans les canaux de la Petite Venise 
que dans les parcelles maraîchères du nord-est de 
la ville. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE 

3 - SYNTHESE DES ENJEUX 

LEGENDE .. .. .. 
.. .. liens au vieux centre à qualifier 

liens aux faubourgs à trouver 

accroche "verte et bleue" à valoriser 

~ co-visibilité 

) 
1 

accès à traiter 

accès à privilégier 

intérêt architectural et paysager fort, à mettre 

en valeur 

intérêt architectural et paysager faible, à mieux 

intégrer 

barrière physique et visuelle 

lien paysager et environnemental à retrouver 

intérêt patrimonial 

amélioration bâti souhaitable 

mutabilité bâti possible 

zone historiquement construite 

zone historiquement verte 

sites complémentaires à intégrer à la reflexion 

pôle commercial à venir 

pôle cultuel/ signal urbain 

pôle culturel à venir 

cônes de vue qualifiants 

difficulté d'altimétrie (correspondant historique­
ment à l'ancien fossé d'évacuation des eaux 

usées) 

l 

I ,. 
;:-·: .. . _:·:;.- . 

' • • 1 ,_ 
.!• j 

1 

'··· .. ; .. ) ' -

. -1 • • } ·- .• l 
· ··/ 

. ,{ -. .. .~. . .. 
• .' .... 

.1: , ,, ' 

/ 

,' 
'·· 

. ·- .. 
/ 

•·· ... 
. ·' 

. ' • :, ' 

·· ..... 

·"' . .. .. 
.. ·' .-.... 

: • • ; .! • 

. J ... . ·- '· ...... -

'. ( .. . .. 
• 1 / 1. , • 

? •• •'" • •• 

"'· .. /' 

' • •• f 

,· .. - . 
~-- .. ) 
, .. _ ,' 

:.1. -· ' 
' 1 

i 

-- - .-.. 
1 • ,.• 

:::-1 . 
. . "': . .. 

'· ... 1 :- ., ; 

/ 

/ 

_ ,, 

''.· 

' ,. 

.. ::: ,. 

1 • 

juillet 2010 

.... . .. '• '· .. . ( . l .J ··-:1 Source: ARVAL 
éch. 1/1500 ~ 

<C 
.. '1' 

I . , 

• • : 1 

' .. ( ',' 
·- i 

.' 

/ 

· --.. 

( 

. ·/ / 
/ · ··- _( · · . 

,. '· .J • • 

. . ' , ·--. / 
.... _/ ,. ,/; 

/' 
I 

1 • •,. I / 
, ,: "-....... ___ , 

\ 

' '· 

1 
1 

•. •, ,· J 1 · - • 1 -. ,··_ .. -·· ·· ····- .. ~ r 
1 

' 
l 1 

ri=: ::. :! __ 1 
-- 1' L - ~- 1 

- - - -- -- - - - - ~ ,' 
1 

--7r-/-r-7.,- - ---
;' •· I ' 

.' 1 / --.,.-_. ··. -1 . /• ·· .. 
· ·:: . / 

·--

,·· 

,. / 

/ 
/ 

/ , . 
' . ~ / . 

., -. 

----.. 

~ 
i ··-._ 

l ' 

... __ 

··--.... _ 

.····; ···-. 
-._ __ 

··-: . . • 

·/ · .. _/ 
.. ·· ·· ·· ..... ,,/ 
I / 

'":., ,.s, . __ ./ 

' \ 
',, ' /), .... . .. ·' .. -· 

·,,<·" '\ , ' \ _.-·· 
\ ' ':.,·' .,,. . ...... ,:: .. · .... ·· 

\ .... ·· \ . __ , , .. ·· _/\ 
.. : --\" - \ •.• ____ •.•• -···· , / '1 

\/ T \ .. .... \ .·· , \ ... -···..,, /,/ \ 
\ \ . ( , \ .. -··.,- /- ' 

.. .. -·· / 
\ ' _ .• -···· 1 

......... '\, ··....... ·' 
• .... -······" .. \.... . . 

··., : ·.. '-, .•. , ·-' / 
'-,, ....... ..,,,,... 

.... ~:~·"/ ...... /' 
·......... ~ 

' ,,.l 

··-... - :,,: 

, . 

Ir -·· 

1 1· 
1-

Source: ARVAL 
éch. 1/1500 

~ 
....1 
0 u 
LU 
Q 
LU 
....1 
....1 .... 
> 

m 



AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE 

SYNTHESE DES ENJEUX : 

Le secteur de la Montagne Verte souffre globalement de 
deux types principaux de désordres qualitatifs et fonc­
tionnels: 

1) Manque de lien urbain (espace actuelllement 
enclavé) impliquant des désordres liés à sa mauvaise 
perception «externe», par son manque de lien au tissu 
historique d'une part, mais aussi aux quartiers périphé­
riques est et à la continuité paysagère potentielle de la 
Lauch. 

• L'absence d'introduction au site : 
D'une manière générale, les accès au site sont brouil­
lés et de mauvaise qualité aussi bien en termes de lisi­
bilité que de traitement. 
Les espaces d'introduction au site, tels que l'arrière de 
la place Jeanne d'Arc ( utilisé comme canisette ), le pont 
sur la Lauch au droit du parking Saint-Josse ou encore 
la rampe d'accès au parking souterrain de la Place du 
2 Février, ne favorisent pas une lecture positive du site. 

• Un site globalement peu perméable, détournant les 
cheminements piétonniers : 

Le secteur, dans sa configuration actuelle, constitue un 
écran n'invitant pas à sa traversée et ne permettant 
pas d'appréhender la proximité du centre ancien. 

2) Absence de vocation qualifiante contemporaine 
qui se traduit par une pauvreté de la composition géné­
rale et le traitement des espaces libres 

• Des revêtements de sol non traités, accentuant l'effet 
de délaissé urbain : 

Les espaces libres du secteur souffrent d'une absence 
totale de traitement urbain qui amplifie la césure avec 
le tissu urbain historique. De manière caractéristique, 
le pavage de la rue de la Truite s'interrompt brutale­
ment pour faire place à un traitement asphalté «rou­
tier». 
La sécheresse des surfaces minérales ne favorise pas 
non plus la lecture d'un lien avec la Lauch : la photo 
du plateau sportif sous la neige, en effaçant la minéra­
lité du sol, offre une lecture plus évidente du lien pay­
sager. 

Cependant, aux vues de sa richesse patrimoniale, de sa richesse 
naturelle, de sa maîtrise foncière à proximité du centre ville et à 
l'articulation de ce dernier avec des parties de faubourg dyna­
miques et étudiants, le site de la Montagne Verte a une grande 
potentialité. 

juillet 2010 

Orientations: 

Le secteur nécessite aujourd'hui d'être réintégré à une 
dynamique urbaine en lien avec la qualité patrimoniale 
du site d'une part (hôpital) et avec les projets de la ville 
d'autre part (médiathèque, agrandissement de l'équipe­
ment sportif, ... ). 
La libération des emprises des bâtiments démolis de l'an­
cien commissariat offre désormais un vaste espace libre 
permettant de répondre aux besoins de la ville. 

Il s'agit donc de : 

- Redéfinir la vocation du site dans un but de revi­
talisation du secteur en réponse aux besoins mis 
en évidence ... 

- Recomposer des espaces d'introduction au site, 
réécrire le lien avec la ville historique et ses fau­
bourgs et en particulier avec le pôle universitaire 

- Réaffirmer des cheminements transversaux, 
favoriser les traversées du site afin qu'il ne soit 
plus vécu comme un glacis hors la ville 

- Mettre en valeur l'espace libre historique en lien 
avec la Lauch, espace de respiration paysagère à 
l'échelle du tissu urbain proche, dans un contexte 
environnemental contemporain à développer 

- Requalifier les espaces publics du secteur, leur 
donner une identité, une lisibilité (ambiances, 
matériaux, végétation, mobilier urbain ... ) 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE 

Plan des principes paysagers 
d'inscription dans la ville 

Ce document révèle les axes paysagers fondamentaux 
sur lesquels le secteur sera aménagé. Ils ont pour but 
de confirmer l'inscription du site de la Montagne Verte 
dans la continuité du tissu ancien à travers deux 
espaces de continuité paysagère longitudinaux : 

- un espace s'inscrivant dans la continuité de la rue du 
chasseur, longeant la médiathèque, la rue de la mon­
tagne Verte et aboutissant à la Halle couverte (trame 
vert foncé); 

- un espace s'inscrivant dans la continuité paysagère de 
la Lauch, partant de la halle couverte, longeant les rem­
parts et aboutissant rue de la Cigogne ( trame vert 
clair). 

Ces deux couloirs structurants permettent d'assurer et 
d'inscrire les aménagements à venir sur le site, repo­
sant sur deux principes : 

- le développement et la restructuration du gymnase 

- l'aménagement d'une esplanade pacifiée offrant à la 
ville un nouvel espace public ouvert sur la ville (trame 
bistre). 

La logique du site impose la mise en place d'élé­
ments favorisant un lien (visuel et fonctionnel) 
entre ces différents espaces : lien entre l'esplanade 
et la tour, lien entre la maison de la rue du Chasseur et 
l'esplanade, lien entre la médiathèque et le couloir pay­
sager, lien entre la halle couverte et le site réaménagé. 
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AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE 

Plan de synthèse des principes 
d'aménagement 

Le parti d'aménagement a pour but de réinscrire le site 
dans une logique urbaine et paysagère en recomposant 
le site autour de deux espaces fondamentaux : 
- une esplanade végétalisée au nord, s'inscrivant dans 
la monumentalité engendrée par l'hôpital; 
- un espace paysager au sud, en lien avec la Lauch . 

Esplanade: 
Elle assure le lien physique entre les différents élé­
ments fonctionnels du site. 
Elle permet d'intégrer en souterrain un parking dont 
l'objectif est de comprendre 500 places . 
Elle doit être rattachée à la tour de la médiathèque afin 
de rendre implicite le lien avec la ville, la médiathèque 
et sa tour. 
La tour à venir fera le lien entre l'ancien hôpital réhabi­
lité en médiathèque et l'esplanade d'accès ouvrant lar­
gement sur la ville, sa périphérie et l'université. 
L'esplanade offre à la ville non seulement un nouvel 
espace public qui pourra accueillir des fonctions diver­
sifiées, mais permet aussi de répondre au manque d'es­
paces verts dans le coeur de ville. Elle trouvera ainsi un 
tratement largement végétalisé et consitue un nouveau 
paumant vert. 

Gymnase et terrain de sport : 
La restructuration et l'extension du gymnase et de la 
salle de gymnastique impliquent une extension de l'em­
prise de ceux-ci. 
Les terrains de sports doivent être réintégrés dans une 
logique paysagère en lien avec la Lauch. 

Les remparts: 
La mise en valeur des remparts implique une implanta­
tion de l'esplanade en retrait de ceux-ci, en particulier 
pour ceux perpendiculaires à la rue de la Cigogne. Ce 
retrait permet la mise en place d'une circulation pié­
tonne dans le prolongement du couloir paysager de la 
Lauch. 

Rue du Chasseur / rue de la Cigogne : 
La bordure de ces rues peut accueillir de nouveaux 
fronts bâtis permettant de refermer l'espace de l'espla­
nade et de recomposer le paysage urbain de ces rues. 
L'esplanade est ainsi conçue comme un coeur d'îlot 

pacifié. 

l 
• i. I , ., : ,, i 
, 1 • • f I 

- - 1 • • / • 
O c,C' '-, -.. • ...___• J 

o , o 

I 

/ ' 
' . 1 i' 

' .J •• / 

() 

; l 
, I . ' ' / 
!,· 

0 

LEGENDE / ./ 
1 

ELEVEl'll I 

- SllWCIUHA'fl / " 
IHÙNI S IHUC IUHANI I 

rllCNT SlRUCTURANT/' 
SECONDAIRE 
EMPR•SE •., 
OYMHJ\St 

[Sf'INU1D[ 

CHEMINEMl:HI lAUC,H 

CHEMINEMENT 
l'HOMlN/illE i 

rLN; ETIE / 

ESPACt PRIVE MN $ C)N 
OVCHASSEIJR 
tlOV\/t;Ll..E: 
C01lSrHUCI IOS \ 

... ENTRF.E Mlll,IEl,/T 
:, ···\ 

ENTREE ,WIOlll 
COEUR O'ILOT 1 ' 

0 Vc;O 

() 

; , ! ., 
' ' 

: ' ) i: 

' 

/ ' ... 

'. 
1 .- -

1 0 

0 • 

/ 

I 

/ 
l 
' \ .. 

/·· 

. , : I : 
.. ' /' / ' 

I' )' ( 1 • 

i . " ?• l . . ' ... . 
J 

1 { ,' 

' ' ! 
, Î 

; 

I'~'" ·: . .,., 
, : ' -t, 

r· 

\.' ',,~ 

.' ! ,, 

/ 

. 
1 

i 
·1 

,. 

I 
I I 
~1.· 

juillet 2010 

·, 
1 \ 

) 
\ 
1 l 

/. 1 \ 1 c-', .1 
. 1 J~ 1, 1 1 . ·1 \ •\ 

0 1 1 .il \ 

Il 

~ 

'1 

i . ... 1 1 ' .. 
I , 1 \ r 
, ' I ,· 

I • \ 
\ .1 

1 

r • 

/ ; .. 

I 

I ,! 
v 

l 
1 
\ 

\' 

1 • 1, \ 
1 • 

. ,• ~ 
'\ 

• 1 'i . . \t l i 

' . ' •· . -.. 

' 

1 

/ A // . . \ \ ''\ 
I t; ' . / / 

\ 

,t' I J' • / , / " 

\, ;. ' , '. . 

1 

\ 

/ j '< \ \ \ ,, l 

~ r \ \ . 

1 ,,, 

\ 

f l , 

'.1 

L 
l .. 

. ' l ) 
' 1 -r, ,~.,.. 

a:: cc 
:1: 
....1 
0 u 
w 
Q 
w 
....1 
....1 .... 
> 



. AMENAGEMENT DU SOUS SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE juillet 2010 

5 - JUSTIACATIONS DES CHOIX RETENUS 
ESPACE LIBRE ELl : ESPLANADE : 

L'esplanade a pour but de réinscrire ce vaste espace 
libre dans une logique urbaine, logique d'espace public 
monumental assurant le lien entre les différents élé­
ments fonctionnels du site. 

L'esplanade devra ainsi permettre d'organiser l'accès : 
- à la tour de la médiathèque, 
- au gymnase et à la salle de gymnastique 
- aux entrées piétons du parc de stationnement souter-
rain. 
- aux futurs bâtiments de la rue de la Cigogne et rue du 
chasseur 
- à l'esplanade elle-même (côté parking St-Josse) 
- à la rue de la Montagne Verte 

L'esplanade permet d'intégrer un parc de stationne­
ment souterrain (500 places) dont les accès pour les 
véhicules sont signalés par les emplacements dédiés­
prévus à cet effet. 
Les contraintes des études de circulation menées par la 
ville ont conduit à organiser l'entrée du parking sur le 
boulevard de l'est et sa sortie rue de la Cigogne. 
Sous réserve d'une modification du Plan de circulation 
de la Ville, le fonctionnement du parc de stationnement 
souterrain sera ainsi organisé en ce sens. 

Composition : 
L'aménagement de l'esplanade devra s'inscrire dans la 
logique des lignes de composition monumentale de 
l'ancien hôpital tout en s'adaptant à un contexte immé­
diat périphérique de nature différenciée ( et non monu­
mental). 
Elle devra offrir une complémentarité d'espaces miné­
raux et d'espaces végétalisés, tout en affirmant une 
dominante végétale. 

Traitements de sol : 
Les sols devront trouver une qualité de traitement 
adaptée à la forte qualité patrimoniale du secteur dans 
leurs compositions, leurs matériaux, leurs tonalités. 

Les ouvrages techniques du parc de stationnement res­
pecteront le contexte patrimonial et seront adaptés 
aussi bien dans leur volumétrie que dans leur esthé­
tique, matériaux et couleurs .... 

ESPACE LIBRE EL2 : TERRAINS DE SPORTS : 

SOUS-SECTEUR DE LA MONTAGNE VERTE - PSMV 
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E3 Limite et dénomination des sous-secteurs 

A 1 EIJ lmmeub!o, pai t1e d1mmeub'e, élément ou espace protégé 
Pv bli.'-g:sl.a.:oo 5'J1 lt'Srr«>\111e(l ls t);jt)r'qu,,:-$. «nbmitrr(lllà lJ bld1.1 3 1 12 191 3 

Immeuble, pa,t1e dïmmeub!e, ou é:ément à conserver 
A2 Oor.11.i dtr.~wm.re.1~,crrv,t ou faH,i1on sontlr~ ·d:3 t-1 IJ mod'<ah:"1 ti! 

!.CUJT,,!6 à c.'R$ CcndlOl"..S t pé<fal~l 

A3 El Immeuble pouvant être conservé, amét101é, remplacé ou démoli 

B 1 ~ Emprise conslructib!e 

82 B Afignemenl nouveau ou front bati continu imposé 

B3 ~ Superpos,ton B1 et C5 

C 1 (~~ Espace lob1e paysager végétal il maintenir avec recompos,bon f;,~1 .. ~.. possib'e 

C2 W, Espace lobre à conserver soumis à prescription partoeul1ère 

C3 
/ 

Espace Jilre à conser\'Cr soumis à prescription particulière 

C4 Espace libre à conserver ou à créer à dom·nante minérale 

C5 ~ Emplacement dédié au parking souterrain cl à ses accès 

• Plan el cours d'eau à conserver 

Secteur historiquement laissé libre et voué à des espaces de jardins potagers, vergers et jardins d'agrément. 
Cet espace utilisé aujourd'hui par les plateaux sportifs qui accompagnent l'équipement sportif de la Montagne Verte a pour vocation de rester 
un espace libre. Sa position à proximité immédiate de la Lauch et de l'ensemble paysager auquel il participe implique, à terme, un traitement 
paysager en lien avec la rivière, sa végétation et son passé. Cet espace libre est le seul espace de la ville permettant une co-visibilité des deux 
enceintes fortifiées, établies successivement et témoignant, à travers leurs particularités constructives (implantation, forme, matériaux, ouver­
tures) de deux époques d'architecture de défense militaire (enceinte médiévale et enceinte de type Vauban). Cette co-visibilité doit être main­
tenue et mise en valeur. 
Toutefois, tant que l'usage des plateaux sportifs s'avèrera nécessaire au fonctionnement de l'équipement sportif, les plateaux sportifs auront 
droit de cité : ils pourront être entretenus et réaménagés de sorte que cet espace puisse détenir une image plus intégrée à l'espace paysager 
des abords (berges de la Lauch, petits espaces verts). 

ESPACE LIBRE EL3: ESPACES PAYSAGERS PROTEGES : 
Cet espace s'inscrit dans le couloir paysager situé dans le prolongement du bâtiment de l'Hôpital : une partie de l'espace est soumis à la pro­
tection stricte des espaces verts (hachures vertes). 
Les espaces signifiés en double biaise devront rester libres : leur traitement devra s'inscrire dans la logique des espaces verts mitoyens. 
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ECl : Tour de la médiathèque 

Cette emprise constructible a pour but de permettre 
l'aménagement de la façade est de la médiathèque et 
la mise en place d'une tour d'accès. La tour permet le 
réaménagement de la distribution et de la circulation 
interne de l'édifice de l'ancien hôpital. 

EC2 : Gymnase et salle de gymnastique 

Les nouvelles emprises constructibles ont pour but de 
permettre les extensions nécessaires au bon fonction­
nement de l'équipement sportif d'une part, et, d'autre 
part, d'adapter les bâtiments aux nouvelles normes 
techniques (isolation thermique, accessibilité et normes 
ERP). 

Volumétrie/Gabarit : 
Les bâtiments réaménagés devront conserver leur hau­
teur actuelle. Une tolérance pourra être accordée sous 
réserve de l'intégration des ouvrages techniques néces­
saires à l'opération. 

Aspect extérieur des bâtiments : 
L'architecture des éléments bâtis à venir devra respec­
ter le contexte monumental et patrimonial dans lequel 
ils viendront s'inscrire et en particulier, les façades en 
vis-à-vis avec la façade de l'hôpital. La façade sud du 
gymnase devra s'inscrire dans le contexte paysager des 
bords de Lauch. Les nouvelles façades devront s'ouvrir 
sur leur environnement : en effet, l'emplacement parti­
culier de la construction (gymnase et salle de gymnas­
tique) en cœur d'îlot et les co-visibilités existantes de 
toutes parts ne peuvent supporter la présence renouve­
lée de façades aveugles niant le contexte patrimonial 
architectural et paysager (rempart, Lauch, hôpital, 
façades urbaines patrimoniales). 

L'architecture du bâtiment devra ainsi prendre en 
compte le double contexte urbain auquel il devra s'in­
tégrer : contexte monumental côté nord, contexte pay­
sager côtés est et sud. 

Le transformateur adossé à la façade est du gymnase 
devra être intégré à l'architecture du bâtiment pour ne 
plus constituer une émergence «verrue» empiètant sur 
l'espace libre. 

EC3 : Front Urbain rue du Chasseur 
EC4 : Front Urbain rue de la Cigogne 
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E3 Umile el dénom·nalion des sous·se<:leurs 
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C2 W, Espace libre à conserver soumis à prescnpl<>n partieu',ère 

C 3 Espace libre à conserver soumis à prescript<>n particulière 

C4 Espace libre à conserver ou à créer à dom:nante m;nérale 

C5 ~ Emp!acemenl dédié au paikiog souterrain el à ses accès 

• Plan et cours d'eau à conserver 

La mise en place de cette emprise constructible répond à la nécessité d'affirmer les limites de l'esplanade, de lui donner une échelle urbaine, 
de l'inscrire dans une logique de «coeur d'Ilot» et de mettre en place des fronts urbains redonnant une dimension interne à l'esplanade. 
L'esplanade présentera une composition répondant aux multiples fronts qui composent ses limites. 
Les volumes bâtis seront implantés à l'alignement de la rue du Chasseur d'une part et de la rue de la Cigogne d'autre part. Côté esplanade, la 
ligne générale des façades devra s'inscrire dans les axes monumentaux commandés par !'Hôpital. 
Les nouveaux volumes bâtis s'inscriront dans le velum général de la rue, soit 14m au faitage environ. 

L'architecture des bâtiments devra reprendre les grandes lignes de l'architecture classique, mettant en scène un soubassement, un corps de 
façade et un couronnement. En tout état de cause, l'utilisation d'un vocabulaire architectural past iche ne sera pas imposé. 
Un traitement différencié des façades sera privilégié : les façades donnant sur les rues de la Cigogne et du Chasseur devront reprendre le voca­
bulaire architectural et urbain des constructions de la rue : rythme parcellaire, composition des façades, proportion des pleins et des vides. Les 
façades donnant sur l'esplanade pourront s'inscrire dans une écriture plus contemporaine, en respectant toutefois le caractère monumental du 
lieu. Leur soubassement pourra être ouvert, accueillant des devantures. 

L'emprise rue de la Cigogne comprend un emplacement dédié ayant pour but d'aménager une entrée au parc de stationnement souterra in situé 
sous l'esplanade. 
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